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L'Ecole Frru1çaise de Spél éologi e (28 Quai Saint-Vincent 69001 LYON) possède deux films 
spél ûologiQues : 

1/ "ECOLE FR.ùlTCAISE DE SPELEOLOGIE" (Alain Baptizet , 1976-'-1 97 8), 16mm, sontoptiq_ue, durée 
40 minutes. 

thème : Les activi tés de 1 1 école frru1Çaise de spéléologie à travers ses stages . 

2/ "TECI'!iT1CUES DE PROGRESSION SOUT_E]l_lAll]E_" (Philippe BOUVET, ASl\TE., 1977-1 9713) , 16nilll, 

thème : filE! d 1 initiation au...'C techniques spéléol ogiques . 

ces fi bls peuvent être mis à la disposition des responsables fédéraux à tous niveaux pour 
des projections gratui tes à l'occasion. : 

- des stages agr éés de l' :C.F .S . 
- des mani festat ions fédérales, nationales, r égi o;1ales ou départementales (congrès, asseJ:il-
blées gé:.lérales, e tc •.• ) 

J"es conditions de prêt sont les sui vmües : 

~é durée 15 jours maximmn (sauf accord pé'.rticulier) 
-lé envoi : paquet recorrunandé P r. 'I' , nu frais de l'emprunteur) 
"- frais : versement d' tme somme forfaitai re de 50 P. lors de l a demande d 1 eErprunt , pour 
frais de secrétariat, d 1 emballage et cl' araortissenent . 

-~ - ' - r::- \~ ~ '~-- \-~ :, -_, \'. : 
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Prêt de Films sur la spéléologie 

A pnopos de l :unité de valeur techninue du Brevet Initiateur 

Congés-Formation 

Bibliographie - découverte et initiation à la spéléologie 

A p:."opos de la Technioue cordelette (D- tiA.T?.TIITE7,! 

:? 6. ET pov.rcruoi pas une découverte de la spéléologie . 
Technicwe en remontant aux bJ.on.u_e1-1rs (B .. PIART) 

P G, Lct technicme 7 Pournuoi faire r:> ·.· (Ph , DROUET\ 

P 9- A propos des stages de oualification sp~l6ologie (~- BRM10UILLE\ 

P 10 Rélli1Î0'.1. et séa.YJ.ces de Travail S-F - S 

·. r,·~,. 

~o trimestre 1 970. 
1° trimestre 1979 

P 11 . Bilan des stq.ges de nuaJ.ific:ation 1976-1977 (Ph. DROU:ç.T\ 

P 18. Hcrnlnres du Conseil F. F S . au -1/}Çh97fl· 

P 2GO Délégw~s et responaalùes départementaux F F S, 

P -222 Sp él~o-secours Français orga~i~ramme 

P . 25 Information de·la Commission Photo F . F-S. (G. POULETJ 

T-> :~6 Congés Cadres Jeunesses ( cirèulaire ministérielle du 5 .IIars 19791, 

P 27 , Compte rendu détaillé de la réunion du Comité E- F . S . (novembre 197P.) 
. ;_; .:. 
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in.œ.o._rtan-~ : A ·riTRE TRANSITOIRE; pourra être pris en compte coi Ume U/V Tech<"lique, et 
apres avis de l' éq·uipe d 1 encadrement (gQ.~~~r}dU normalis é de stage) la participa
tion 

* à un star;e "_P.erfectiormementj/ au cotrrs c~es ·années 1976, 1977 e-G 1978. 

* à tu s tage "Formation" au cours de l' a.nnée 1978. 

Accord National tnter professiom<el du 9 juillet 1970, et loi du 16 Juillet 1S71. 

L'applica tion de ces textes ouvre à~t--~~larié j la possibilité de suivre des stages 
de formation lui permettant : 
- d'accroitre ses connaissances dru1s son métier actuel 

d'augmenter sa qualification professiolLnelle 
d'accéder àun nouveau métier 

.- d~~ftvelopper sa cultur~ér21~ 
Tpe.r o:X:emple en matière-de formation à: l'économie, à l'expression etc .•.• ) 

DEP I ;:;ITION : C 1 est une autorisation d ' a~sceï.1ce qui permet pendant les heures de tra-
vail de stli vre un stage de f o:npa ti on. · 
Pendant le temps de f ormation, le salaire es t maintenu totalem~nt ou en pe.rtie. 
Cet te période de formation est considér ée CŒIDle une .période é,letravail: 
- la durée des congés payés n'est pas modifiée 
- Les droits en matière de sécurité sociale et d'ancienneté sont concervés, 
- r ,es droits en matière de congé d 1 éducation ouvrière . et de" cadre jeune:::se et sport 
sont concervés • 

.PUTŒE Ces stages :peuvent : 
fof:Durer au rrta""'Cimum "un an si le stage se déroule en une s e1,üe fois à t e:Tps plein. 
2 °) 1 ;~oo heures ma."1:imum si le stage ne èL roule en plusieurs · f o~s. 

P.S. En cas de stage de promotion profession..""1.elle cette durée peut être supérieure 
à un an. 

CO:tiDI'riOFfS 
- Avoir au moins 2 ans d 1 ancie1'L.'!eté dans 1 1 entreprise. 
- lTe pas avoir eu cle diplôme professio;-..:nel ni d 1 enseignement supérieuT depnis 3 ans. 
- Su' w1 délai, dit dé l a.i de fra.;.:.c'.~i se, se soit écoulé depuis le dernier stage de for-
mation. suivi. 

Aucune auestion d' éJoign.ement de -~~-;~~le _l a retrl!i te ne _peut lltee e:üg_~-!... 

Les salariés de moins de 21 ru1s, mais titulaires _d'un diplôme professiolli'"lel ou d'un 
contrat d'apprentissage, peuve:!"l-G suivre pendant les deux prèmières années de présen
ce da21S l'entreprise un stage a.yant reçu 1' agrément de l' é tat. 
La durée de ce congé ne ~ut excéder 100 heures par an. 
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LB CONGE~·I'ORNP.'riOF. A_ Li>... POJ:1'rc_;.:; DE TOU;:.ï 

Avec la loi du 17 juillet 1978, le congé-fom.::.tion devient un congé remunéré, si le béné
ficiaire remplit certaines conditions. 

La loi de 1971 sur la formation ~œofessionnelle reconnaissait aux travailletU:-.s le droit 
de suspendre lets:- activi:té professio:cmelle mais s ans leur donner un droit automatique à la 
rémLm6ratio~l. Pour cette saison d'ailleurs le coEgé formation n'a jaiue.is eu jusqu 1 alors la 
faveur des salariés et est resté un outil peu utilisé. · 

_;L~c:_~1.;3_é_:-fo_~ .atioE:.__c~es~_auj?UJ?..d ' 1?-.):U J:§J .. _g_;r.:à~·~ .• P.<?Y;!_j;out_ travail~~l_!'_§_e _ _Een<:J:r..~--~-~ 
.e:é lJ.9~~-:f..?. .. ~:r_e __ l:~~- formation de son_ choiY':.l . celà llindépendamme;.1t de sa participation aux sta
ges compris da:.1s le plan de formation ël.e l' entre:?rise dans laquJle il exerce son activité". 

C'est 1::ne mani:!re pou.r hu d'accéder à lliJ. lli veau supérieùr de qualification, cle cha..J.r,er.. 
cl' a_?ti vi -~é-2... d.~s~_s>_t~y:rir à ~a_cul tür..~.~t à _ .. 1..?-. _y_i_~ __ s_'?.9_i.A_le •. Tout en conservant d 1 ailleurs · u~e 
:.'enn.màation qui lui permet de vivre et faire vivre sa fan1ille. 

En même temps que ce congé formation lH loi elu 17 juillet 1978 précise et modifie cer
tains congés p~œticuliers : 
- lo congé accordé à un salarié en vue de prépax·er un examen pour l'obtention rl' un titre ou 
diplôme bomologué par l'Etat, 
- le congé 11 j e .. uü:~s travailleurs" accordé aux salariés de moins de · 20 ans et penà.a:,1t les det,_>c 
prem:L i'o res ffiEJ.ées d' e:-tivi té professiom1e1le. Ce congé est porté à 200 heures et ov.VTe droit 
à réiüu:nératio11. · · ~ 

- le congé d' enseiQTI.ement qui permet de s 1 absenter de l' entrep!.·ise pendél.l1.t u..n.e c~urée mad
male· d'un an en vue d'exercer des fonctions d 1 enseignement. Ce cion,?,é est étendt'- à l' ensem-· 
l)le des trav<ülleurs alors a.t:' il était jus(lr!.' à maintena..7lt réservé aux cadres. 

( extrait : Le Travailleur Hanuel nO . I.S .-noV:embre 1978 ) . 
Cet article fait sui te à celui piRru daas Info-·:·;fs l'T0 3, p. 11-12. Pour tou·t détail 

complémentaire nous pouvons vous adres ::er une fiche détaillée sur les congés-formation. 

- - - - ·- - - _,;_ - - - - -- -- - - - -- - -- - .... . - .. -·-- - - - - - - - -- - - - - - ~ .. - - .. .. - -- - - - -

Plaq_ue·cte ro;J.éot;y-p8e réalisée par l'association .PJ.:PA ·(Animation-loisirs-Plein-Air, 
i'laüwn r.les :Jocidés 12200 - Villefranci1e de Rouergue) etedi téë par la dèlégaFfon 
régionale Ï·lidi·-Fyrénées de la Ligt_èe F'rançai:3e de l'Enseignement et de l'éducation 
perma.ne:c1te. 
Ce document réalisé depuis plus de 2 a..J.s ava.i t reçu l' ae;rément de la fédéra-tion ;nais 
des :proi)lè~les d'impression et de fi~1ancement o.o: t retardé sa diffusion (en ve:.!·i;e Z5 F 
franco de port : ALP A. A. CH&~IUE - Lacapelle Balaguier - î 2260 VILLElillUVE.) • 

-n- Une prSlmièr:_e partie .. contient suite à. une pésentation générale de Claud.e J30U(délégué 
régim1al }:--. . ·c,,, ;J. et trésorier E.P .S.) des d.ocu.ments SU+ la pratiq_ue de la spéléologie en 
centres de vacances). 
- texte spéléologie éducative (Ch, Dodelin--e~rtrai t de Spélunca) 
- texte spéléologie et sécuri-té (r.:,r:·.s) 

Spéléologie et pédagogie C.V.l, (P; ~ arion. G.S. Vanves, revue S.'r.A.J, 1977 11° 1) 
- Quelques références sur les textes législatifs concernant les centres de vacances 
et la protection des cavités , . . 
- Des renseignements pratir:-ues : arlresses fédérales, club . de la région, infor;nahons 
spé ;.éo-secours, 

-:' Ira sèc_2nde _parti~ de beaucoup la plus importonte est consacrée à une étude ;.wclrogéo
logü:ue r égionale avec fiches tech.niques et topograp'~J.ie des cavités utilisa"bles pour la. 
découverte et 1' J.ni tiation. 

Cette plaquette aura un grand intérêt sU.r le plan local, tant pour les organic'·-
m:;s proposa:•.t une déco t:.verte de la spélr5olog:i.e que pour les cadres intére,ssés f'ui dis-

poseront ainsi d 1U.'1 bon dossier de r éférence. · 
Une telle ini tia.tive est le mérite d'un brev;:~ té s' intéressF,nt à la spéléologie "éduca
tive". Il parai trait souhaitable de fa:ire de même dans toutes les régions ou 1-me telle 
pratique à.e la spéléologie est pos ::;i ble, dans le cadre d'une ouverture réfléchie du do
maine souterrain, à tous ceux, et jeU11es en particulier qui sont curieux et désire~~ de 
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l'Tous croyol1.S que c'est par de telles inforHations préalables que l'on pourra d'une part 
éviter les accidents et cl' autre part la dé:;radatio:1 du milieu souterrain. 
Un tel dossier doit être com1u et diff us;c• auprès des organismes de cent res de vacances 
ot de loisirs et des administrations, 

La plaquette réalisée par l'A.L.P.A. s'inscrit dru!S la même ligne que la publication du 
C. :D .S. du J-1..:tra consacr8e aux Cavités d'initiation de ce département. 

Nous esp8rons c_1_u 1 elles seront sui vies de · beaucoup d 1 autres, 

Har cel heys sol"'...nier. 
___________ .,_. ___ "·•--"'·•--w------··..,--,.., .. •- - - - _ , - ·- - -

Article de Daniel jyœ.'y:.:T~ . ( Abime Club Toulonnais) 

G••r~~T,ODTi' . · ·~ · . -~ 

. . ----------·----------~ 
COHDJ~Lr.CC'.L'E : Il 

I,a métho ~~ e di te de "la cordelette" permet d'explorer une cavité avec une seule 
corde, corresponda.,.lt à la longueur du pt~t le plus profond. 

Il s ·• agit de rappeler la corde (grâce .à 1 décr oc:.1eur ou avec la cordelet-te) et de 
la remplacer par 1 cordelette,0'3 nun de 2 fois la longueur du puit. Lors de l a remontée 
cette cordele·i; te servira à ravaler la cor de p 10 mm. 

1) la cor de : elle doit subir Ul1e préparation particulière : 
a}couper la corde à 5 cel'l tim8tres d'une extrémit€ . 
b) r e trousser la gaine sur 50 cm, met t ant ainsi à sur les torons 
c) couper ces torons en dégradé sauf l..L~ 
d) nouer sur celui-ci (noeud de pêcl1eur) une cordelette p 3 mm de 1 m de lon

longu.eur. 
e) ramener la gaine à sa place e t frotter avec du fil nylon au niveau du noeud 

de raccordement. 

On dispose donc cl 1 une corde, ' t enrd.née d 1 th"1e cordele tte ~ 3 mm dépa::.;sa.nt de 1 rn, sans ru
pture de 1 1 homogc~inéi té dans le diarJè.tre de l a corde. 

(fig.· 1) 

2) Al<IL\.~ùlltGES • 

a) plaque <~te + i·illllon rapide (!'IR). (fig. 2a, b, c ,d) 
b) atmeau A. C .~c . 

- en plein vide 

c) piton car::sin scié . 
d) anneau petzl. (araignée) 

- avec frot t ement : Une corde ol.l sera enfilé 1 maillon rapide. 
Celu:l-ci devra obligatoirement se troùver . plein vide ou tout au moins à quel
ques centimètres des parois . (prévoir un tuyau pour le frotteme:;.Jt) • (fig. 2g) 

I, 1 amarrage sera toujours dou.blé , à l' ai de d 1 un~ corde ~ 10 mm, la conf!:\ction des mains 
coura1üe :;e fait avec le même matériel ( 10 J1Jm) (fig é.e) • 

HISE SF PLACB DE I·A COHDEii~TTE . 

3) Sans décrocheur. (corde + cordelet ·t;e ~: z longueur du pui t) 

On e ,1file l' e:d rémi t é normale de la corde dans le maillon rapide. On 7 fait une nueue 
de vac~.1e en G sur laq_uelle on place tm mous r:.ueton à. Vis ( e'n sécurité ) + la cordelette 

~ 3 mm. (fig 3a). 

Durant la descente on dénoue la cordelette (Elans un petit sac) en faise.nt attention à 
ne pas l'emmel l er av~~ la corde. 

Au bas du pui t, prendre l'extrémité effilié de la corde et y mener l' extrér.ri té de la 
cordelett e. (double de la hauteur du puit). 

I!;nsui te tirer syr la cordelette qui est dans le pui t, cellE:i~ci va ravaler la corde et 
met·tre en place la cordelette en double dans le puit. On récupère la corde, puis on 
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a-ctache les 2 bouts de la cordelette ensemble, en prenant bien garde de ne les niller. 
Au besoin E;carter les 2 hins avec 2 pi enes, (fig. 3b) 

4) _avec dôcrocheur (corde + cordelet·i;e (doul:.:è de la longue1u· du puit) + décroclJeu.r PA) 

On met en place le d8crocheux mLL~i de sa corde sur le maillon rapide, Ensuite on en
file ·1 bout de la cordelette dans le maillon rapide, puis en l'accroche daus la que-; 
ue de vache reliant le décrocheur à la cor·5.e de descente (fig 4a). Duxan·i; la descente 
on dénoue la cordelette (attentio:cl au nilbge ~) Au bas du puits, dis que la corde 
est soulagée du poids de l' e~~ploratem: , 1 1 3-ppareil se décroche, contrôler sa descente 
gi"âce b. la cordelette. Lorsque toute la corde est en bas, la cordelette se trouve en 
d. o"~.lble dans le pui t, Nouer les 2 extréFtit C:: ·8:3 et mes séparer. (fig 4b). 

- At·~o~ri;i on 1 1 emploi du dédrocheur est dange:reï..J.x, lui préférer le rappel de cordelette, 
j_JJ.us ~10~1g mais pltls sûr, 

5) . IIi se en place_~~-J:~~?_:.de lors de la r~~rrOJyi:;ée. 

At·cacher 1 des extrémitée de l a. cordelette (noeuà. de p~cheur) au bout effilé de la 
il:orde, A l'autre bout de la corde, co:lfection,_"'J.er 1 noeud en 8 + 1 mousqueton à vis. 1~n·
su..ite pomper la cordelette, lentement et s s1:s à coup. 

Le passage le plus délicat est celui du dt5but de la corde dans le i'laillori rapide. (fig. 5) 

Le bout de la corde muni du noeud vie:.lt se plaquer dans le maillon rapide d'amarrage 
et la remon·cée au...'C bloqueurs peu4r-être e.f f ect11ée. 

- Il est indispensable pour utiliser ce t :.e technique dans une cavité, de l 18tudier d 1 abord 
en falaise. 

- Se méfier des cordes se charr;eant d 1 eau, elles deviennent plus lourdes. 

- ne pas utiliser ce système par des puits da'ipasFJant 40 m . • 

-si le puit est fractiormé , il est impossible d'utiliser le système sans froHement . 

·Y.· D'autres types d' amarrae:;es peuvent ~tre envisagés pour faciliter le cotù.is <:Jement de 
l' ense11ble corclelette-corde (poulies mmeaux bau bannés, tripodes ... ) 

~~ Des reclierches sont en cours pOtU' la fabrication d'une "olive" à agraphaG,B rapide 
destin~e à r elier la cordelette e t la corde • 

.,'t- Poux dérouler la cordelette lors de la üescente, on peut utilis er de pet its dévi
doirs sem.blables à caux emplayés en plongée souterraines. (Jean-Claude FRACHON) 

IIB'i:'ORI"2U:; : JJe 1er H erre Chevalier et son éq_u.ipe utilise la technique de ra;::>pel de tron
cons d 1 écllell"ls ,:;.rtl.ce à des cordes ou des cordelettes. ~:ais celles-ci à la remo:r:.tée sont · 
maintenues en place par ces même cordele t tes d'une rela tive soli·.h tée (ficelle de boucher ! ! ) 

- JJS. méthode e :~ t reprise du.rant 1 1 année 1 ·1 /1:~ , étudiée et techni quement mise an point, (M·
croc:Jage, trai teae~1t è!.e la corde des awœr~ges) pour une utilisa ti on en pa.rfai "!:e sécuxi tée. 
(Abîme club de Totüon) _N.D.L.R._ : 
Hous avons persmmellement utilisé cette technL-:ue à partir de 1962, mais surto'Ü après 1965 
en particuli ç.,r da~::s les Préalpes et le .Ttrra (ra}_;n __ el successif cordelette , corde · éc~1 elle 

. -; -) 
potrr la remontée). (J-C FRACHON). 



r------------------.. ··----------------------
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Les premiers essais se firent en falaise, puis da.11s des gouffres, pe.r des iï.1di vi duels 
provencau.x et rhône alp?i_ns. 
Cette tec:Elir~ue de poil'ite d..è:rnande 1u1 niveau teclmique très évolué, 'et nécessite des 
conditions cl' explorations particulil:res (gouffl~es étroits, avec bea-t,lco·L~P de mat ériel, 
solitaires ...• ) 
Son utilisation dans les c~vitéc..oi remonta:.üe e : t très interessante pour laisser équiper 
les parties verticales :Jans inl!llobiliuer pour E~.1tant des mètres de c~rde. 

DDLIOG~l.APLI:~ 

Spéhmca 73 n° 4 Nouvelle tech"-lique d' e::r:ploxation -D. i'Tartinez
Lulletin darbom1 n° 1 lié thode cordelette - -dcu.doun- -J .P. et G. Bla..11c 
Iler@;er 1.:.1000 georges Harry teclmique coré'.elette- -D. Hartinez-

fTOTA Attention au niveau des stag~aues, (minimum perfectiomu3ment, spécialisation) 
il serait domm<:tge qu'un gars ne sache pas planter 1 spi t ou paSE{er 1 a.mar:ca:::e correc
tement se retrouve en possession des ;.ilo:cens tec;nuques et matériel po:t.rr utilü:er cette 
méthode. Sélection à faire, m~me au milieu d'un. stage perfectionnement en syJCcialisation 

g ne faut surtou_!_P.as mélanger te_ch.t'liot~e..c'? ___ c}._e_:p_s>in_te.:?...~---tecln?J.qu~_l:? tout~o~t .• 

- - -- - -- - ·- - - - - - -·- - - - -· -- - - - .. · - --· - · A- -- -- - - - --:- - -.. ... ~ -- - - -- ";'·"" - -.- "' '- - · · - · - 0 ·-- - -

E'I' POUR'WOI PAS DITB Œ;cu:;-vr;~::;.:~·J:; m; LA SP.8.U::O 'r"2CJ:ITU! :-_ur:; r· 

EN IŒù0NTl-ü~'l' .Am: DLO:::)_U:'.;URS ? 

--·---··· ------------·-··- --~------· ---:----- ---------· -------+ 

Oui, je m' éton.:.1e moi même de sictler un tel article .•• mais . tmü peut c>a~-:,?;er ! Les idées 
d'tm jour peuvent être remis~.s en canse quelr:ue temps plus tard par les mêmes individus 
qui les promouvaient alors. !~ 1 est-ce pas Et le propre même des notions de rec·· clae;e, for
mahon perma.:-1ent e ou adaptabilité auquelles nous, ca.dres.B.f'.,S., somrnes si attachés? 
:E: t ceci peut <.':.one un jour se manifeoter pv.r tme antithèse de pensées encore rC:centes ..• 
J'étais, il y a peu de temps encore, de cet :;e Ecole, d6jà reformatrice en soit, qui 
'anonçai t "on a~r·lrend d'abord de façon impeccable la teclmique de remontée à l'échelle, 
avec des fractiolli1ements plein-vide .•• puis quand-bonne assimilation est réalisée, on 
enl2ve les échelles et on enchaine sur le Jumar en toute sécurité". Rien de plus évident 
rien de plus vrai, je le conçois ! Lais voilà : fort de cette expérience, il y a cepea
danJc un certérin nombre de points qui m 1 ont fait la remettre en cause' non pas dans son 
idéal Lmis da.:.-;s sa réalité actuelle. 

PfŒï~li1!:R"8t.Œl'':~ : Quoique l'on fasse, quoir1ue l'on cherc>e à dcivelo::>per, la remontée au::r: 
bloqueurs appâte de plus en ph'..s de monde ( S5 ~ , des clubs la pratique;_yl; --parfois dange
reusement d'ailleurs ! -et la proposent de façon brute à. leurs débuta:ats). ·~';t on voudrait 
continuer à se donner bonJle conscience en se disan.t que cala ne se r ait p.::ts, en prena.11t 
quelques e:~ ~mples isolés, . . • mais pourta;.lt ça ce fait! ! ! 
Je crois phctôt qu'il vaut rüau..'C prenrt,·e le taureau par les co:rtles et sys·:;8;ilatiser un 
enseignemc:rc 11 remontée aux bloqueurs" au mo7en de la méthode 11 remontée a1.c blor;_ueurs". 
Ainsi on promulguerait aux spéléos c~_ue l' Œ1 fonne le moyen d 1 enseigner efficacement et 
en toute sécurité avec ce qu'ils ont ap~)ris et ·la méthode . que de toute façon ils vont 
utiliser ( 95 ; ; le font ! ) 

DEIT.J;T~r.r;,:r.;::,;H'l' : Les problè::mes actueh; de l' :Cducatio:1 Physique à 1 'Ecole nous démontrent 
bien que "":t-;U,s les moyens n'ont pas été rilis en oeuvre pour que l'individu arz:i vant à 
l'âge adulte ait acquis un . psychomot!'ici té correcte et ré flechie. Or les apprentis spé-· 
1Anlf"'.!Y11(:)~ ~fYn+ e:;:,Y'I il'\!:1-in,...;+~ ~o ~t.""\ï1r1o n r1r.l~n,...,...,. .. ...,.!-r"'1 "'"""' ...:!,... ...;,....,.,. ............... ,... ,....;l .... ,+-. ...... r 
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Et j'ai pu observer, lors d'expérimentations pédagogiques réalisées spécifiquement 
dans ce ilu"t , _ cp.I 1u.n élève débutant se posi tiorme naturellement mieux à la remontée 
aux !)laqueurs qu 1 aux échelles. ilonc il vav.t mieu.x compter sur les reflexés na-turels, . • 
et ainsi éviter au débutant l' utilisatiŒ1 d'un énergie qui lui sera nécessaire pour 
le. sl'.i te des évènements, AtLY bloqueurs il .se sert à bon esciont des jambes alors qu 1 à 
l 1 écl1elle, et inalc;rè des 11 trucs pédagogiques 1

' i1 évolue plus lentement, force beaucoup 
avec le:.; 1Jrns et parfois 11 craque 11 avc.mt c.~'e:L~ a-v-oir comm p1us. Et c'est l'échec frus
trrt.:.ü do·: .·bl8 du se11timent que ce spol"t eu·i; rés~ ,rvé aux autres. 

Voici, j e pense <eu,'{ points plaidant en faveur d'une 'initiation directe à la remontée 
au..'C bloq_v.euTs •.. 

CEPENDA.,"'l' : Il n'est pas pou.r autant qu.esüon d'executer Ull tel apprentissage en le 
:propofJa :.t de :façon brutale et inté.;Tale. Il fa'.Ü d 1 abord qu~ 1 1 élève ait assimilé cer
taines ·cechl1i<_'ues. 
Ainsi il es t necessaire qu'il aH dé jà dt;couv9rt le milieu souterrain ct qu'il ait 
compris l'utilité d 1u.YJ. c:).eminemeu·i; vertical. D 1 autre part certains schèmec lui seront 
n8cess c·,ire:-J : mai tri s e des tech.;.lir::.ue o:; de der;ce·y l;e sur corde, très bonne pra:cicue d 1 uti
lisation des longes ..• 
Au niveau :puTeF18l1t matE';riel, je préconise ·les services d'une corde tres ::;-i;atiC'ue pour 
la re~ 110l1t8e et raide de :préférence (fE.tcili·~ S cle coulissem· ont et sensation sécu.rissante 
car "ça ;:-.!.e ·3anse pas 11

) et aussi d 'u11e · p6c1ale double (meilleur alignement des forces et 
mise en jeu plus rationnelle et la p:'.is:;a:1ce des membres in:férieurs). 
I:-:nsui te, 1'6cJ.ucatè'..::: devra, après ap•~re,:>:ci~:~ . age en falaise, lors de la premi:::re sortie 
sou.s terre, choisir une cavité ne cohlporta..:t q_u.e des petits puits ot1 il n'y aura pas 
à installer de ÎractioP..nemen ts au t)eau milieu. Pom: ceci et afin d 1 éviter tov.t frotte
meat le plein vide sera recherché très loin au so;;1met du pu.i ts, avec une lo:1g.1.e main 
courante, 
Et si toutefois il y a encore m1 l i: ger frot ~ eme;1t en cou.rs de desce;lte, l'idéal pour · 
cette initiation n'est pas de frac·i; .!.Oll':ler mals de positionner un lti t-bag en ce lieu ... 
C'est lorsqu'un tel mod.e de remontée sera parfaitement maitrisé que l'on ira progressi-
vement vers le fracticnnement de ph.:s en plus . aérien. . 
Pour to1).S ces enseignements le débu-[;a:Jt n 1 est jamais à laisser isolé au: moment du fran
chissement (main cou.ra.nte à corde o~·- fra~J.ctionnement). 1 1 éducateur devra c:.1ercher une 
place ;:wn loin de lui (sécurisante et permettant le ccintr8le). 
En outre il est impératif que l 1ensei

0
.1ant ait une excellente connaissance de la tech

nic~ue 11 remont8e a1.1x bloqueu.rs" et de la teclmicl_ue spéléo tou.t court, et qu'il. soit en 
mesure de parer à une aide éventuelle r <.ipidement en cas de panique (dégagement par le 
ha.ut Ol:'. le bas sur corde tem1ue, corde prête à être installée en doublette ..• ) . 
D'autre part, dans le contexte d'une initiation globale à la spéléologie, compte tenu 
qu 1 il e::;;iste des t _ pes cl' explorations Dl'- de ca-gi tés nécessitant forcement la remontée 
à l'écl1elle soüple, je propose de revenir pr:.r · la sui te à un ap:prentis::;ag;e de ces tech
niques J.à. Ceci cons ti tuera d 1 ailleurs une facilité pour 1 1 initié. 
On voit donc que la démarche est exactement l'inverse de celle que nous avions l'habi
tude d'·L'.tiJ.iser 

ErJ C_Q}TGJ~USIŒT : Je sais que mon propos est lapidaire et heurtera le concept de cerw1.ns 
collèc;ues 1 l esc;uels ne verront à travers cette orientation d'enseignement que la recher
che d'une forLlation de 11 spéléonautes". ~. 
Hai s 1 je le rép8te , il vaut miel.L'C que :·.lOUS nous donnions les moyens de nous adapter à 
la pratic;_ue cl.e la spéléologie actt~e J.le, plutôt CJUe de 'Vouloir "contrôler et freiner" ..• 
et ainsi se faire peu à peu rejeter ! 
Et puis ..• ce n'est pas forcément da.J.s l e doïD.a ine teclmique c:_ue la spéléo devient l a 
plus irréaliste et la plus distaù·i;e de l'activité de plein natu.re q_u 'elle es t par e:ô:s
ence ! 

Bernard PL.m' 

N.D.L.R •• . 

Aucune t'eclmic; 1.1e n'est to··· te bo:r::·le ., tmüe mauvaise, dans sa globalité. 
- Il est im;;o:ctant de ne passystématiser'utilisa.tion de l'tme ou l'autre de ces tech
ni~lw;:: de remontée. Dans certflins cas il fa1.'.t remonter sa;J.s corde, dans d'autre j_l vaut 
mieux remontér sans échelles (petits puits :r;oPOU.tltiJ,fractionnement, très rapproc~;és). 
-Il fa1.~t com1aitre toutes les possi'oi~~ .. ~ées d'utilisation de toutes les teclmir•ues, 
leurs limi-f:A:-1 rl'11tili~AtirYn l't6+ " i4· lr.:. "'""~"' .:l~ 1ln~+~-1- ---------·-.._ ~ - -----'-- -- - - -" - - · - ·· '- -
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Philippe Dli.Ol.; In ( G. U , ::; ,). 

:.)ion ne fait pas de lEi spéléo Ul1e ac tivi t :' en soi (activisme), il faut bien recon
naître les points suivants : 
la spél8ologie ne peut être considér ée q_ue comme un moyen d'accéder à l'auton6nie -
démocratie, à travers une activité , pa.r le biais de l'expérience des rela tions corpa 
milieu. 
L' E .l:'; S . s 'investit dans 2 directions, les cent res de vacances et la spél éologie de club 
qui sont ;~ réalités 'oien différe::.1tes. 
Je sm:lève tout de sui te le probl8me cl 1u.."l stage, Olt les stagiaires peuvent être des spé
léos CJlÜ vont encadrer des centres de vadances, ce qui n'es t pas du tout le lilême public, 
et suge:;ere une cer tnine prudence au niveau de la retransmission des c01mais rJances. 
La plupart des clubs sont axés sur 1' explorat i œ1 ou alors sur la découverte (visites). 
Les tech;üques spél ci ologiques, c1uelles Cj_U' elles s oient, ne sont que des moyens pot'!' réa
liser lerJ 2 objectifs ci dessus, vis ite ou exploration, et il est évident que lorsque 
la techllq_lil.e est acquise, on fait u:ne ineiJ.lem·e découverte. . 
Ces principes posés, il va de soi que l'irü.tiation est plus facile selon la tecbnique 
de rel1!0l'ltée a u:;-c bloqueurs que selon l o. t eclmiq_ue 1'échelles 11 • Au niveau des clubs, on 
peut donc praticuer une initiation d.irec ·~e!'le:t'.t aux bloqueurs à condition qu 1 il y :::ù t des 
animateurs comp8tentn et du mat ériel. 
C11 es t ici c;u'intervient un pararüètre cUf:(ïcile, l'argent ; combien co1lte l'en.semble éq,_li
pement - assurance ··- s ortie pour c_uelc!_l'- , ,_:i'J. qui veut faire de la s pél éo, (p.'.i veut d'abord 
faire une découverte du milieu ? 
lif' es t ce pas trop cher faire payer w.1e :::;ensi bilisa tion ? 
A mon avis , et c'es t la p:Gllitique prati qu ée dan s notre groupe, il n'est pas qt:estion de 
cela , ou a.lors il y a une s élection par l'argent ou par l'importance de l a motivation. 
:Notre objectif est que la ~;p8léo oui débute arrive à une indépendance par rapport à 1' ac
tivité, qu'il s oit autonome. Four ~1ous la .côpfJ _é o n'est qu'une activité parmi d ' autres, 
elle doit permettre à l'individu une dG C01}Ver-Ge t echnir;ue et une co -naissa:n.ce du :rpilieu 
qui crs elc. t une indépendance et une compréb.ension des relations entre soi et le milieu, 
pour s'orienter ensuite vers d' autres activités, photo, escalade, randormée, etc , .. 
Ces !lCtivités permettent à l'iï1dividu. de comprendre les mécanismes socio culturels r<ui 
agissent sur lt'.i, en lui donnant la pos,si bi "!.i·i;é d 1 agir sur ces mécanismes dans l e sens 
de la démocra tie, dans le projet d'une société plus j us te. 
La spéléo n'est qu' lL'1 mo ·' en sp~cifique de s 1 affrancbir des dé terminismes sociau.,"r, cul tu
rels et poli·tiques, en aucun cas il ne doit s ' agir d'tm refuge, aussi, . nous refusons une 
sélection pa.r le fric et une cm1ception activiste de la spéléologie, fat:t savoir où on va 
Ar:iL nivea.u de la mé thode maintenant, nous pr oposons la progression suivante, qui permet 
une trans ition allant vers 1 1 au_tonomie compl :te ; 

- découverte du milieu avec c;.1emiriement horizontal 
-apparition de verticales 

(ivolution vers les r éalités spél éologiques 

.,, go f:J: r es 
-x- rivières 
·::- ac ti vi t é s c on1plé1nen tai res 

Four le spéh:o cela pans e par l' éc;_L'i pemmü ; 

vieux v~tements, casc~ue r;; s m:uaires 
casque perfec t iormé , coa biï.1éli s on 
lllE~tériel tecJ.mi:; ,,e de pror~Te::;sion 

- r.1ateriel spc~cialisé 

Il faut de plus en plus d'art;ent pm'.r a.voir tout cela, et c'est pour·cola cp.le pour nous 
1' échelle pa: Ele avant le 11 Juma.r 11

, et c~ue le spôl éo évolue de la dépendance à 1' autoruilmie. 
Pour nous il ne peut pas y avoir d' oc~1ec, c'est tme méthode progressive par rapiJort à un 
objectiL 
Si les clubs ne peuvent pas prêter la totalité du matérid au débutant, ils pratiquent une 
sélection n;rr 1 ' HO"oç:m+: 
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si les clubs pra. tir•uent une initiation spartiate (si il résiste après en avoir bien 
chié et qu'il revient, ça fera. u...1 bon spt; l 8o), qu 'ils soient bien conscieP.ts t:'U l ils 
opèrent une séh-:ction pour ne pas ôtre gêré dans letrrs ac ti vi tés, et c'es t u~1e sélec
tion de t :rpe f assiste (les bons et les a.utres , les forts et les faibles. les normau:{ 
et les .::,:;_'lo:rrillamc, etc ... ). · 
Lzamincns maintenant la réalité des centres ~le vacances, les centres de vaca.nces so :lt 
thé.orirlne~,lent fait pour permettl·e au:;~ ,jeu:..1er; les plus défavorisés Uil.e aut Te vie. 
Ii:al ?leureu.sement il y a cl. ' é11ormes probL"m.es f inanciers actuellement. C!es probLnr.es m_, 

perm8tte:~t qu'O. des centres privilégiés d ' i :-westir dans m1 matériel psrl ectimmé cot\.
teu..;-: , alors qu 'on f;eut avoir les moyens de :..:"aire une découverte de l a s1v~- l8o avec UJ1 
rna t 6riel r ,)rld t, 
De l)lus le :wnque cl' animateurs spécL1J.iDês at compôtent s au niveau des centre r:: de va.
ca·,,:,.ces i n·cerdi t absolument à l ' L ;::.:· . . ~. de p:r{coniser de telles mét hodes, 
Les spt!léos qui sont compêtents dans le ~; teclu"'lictues de ren,.ontée sur corde avec une pra
tiq'l~e des c~8gagements Gor.rl; très r ares c1a~-J.8 l e8 ce:;_1tres de vaca:ilces ( c 1 e::_,·i; peut &tre lié 
au prix du s tage, ou aux dates du s t ar;e , C'ètO s e soit lm stage cle sp8J.éolo:;·ie ou cle ~~ or-~ · 
matio:o. Cl ' mlimnteur =) d'oh sélecho:'. cl.es êücdiants et des gens oui on.t le tempr;;~; 0 12 

voH que le probl8me n'est pas SÏill)?1e ! ) • · . ,_ 
Pr8coniser m1e poli-l:;iqüe du "hloqr.eür" n'es·i; po::;sible que si on en a les moyens, d.e 
llarge~J.t, du matériel, du teu1ps, de la disponibilité ponr ne pàs faire de cliscrimination. 
Il exis ·i.:e des cas particuliers de ce;xcres de vacances bien équipés avec du rnat8riel et 
elu pen::onnel compétents, il s' agi·c c1' e:~ceptions qui en plus s 1 adres8el".t 8. un public res-
treint (comités d 1 eritreprises), il serait da.ï1gereux de gén8raliser . -
An ni veau des clubs, dans le cas o~\. on ne pet~t pas prêter le matériel, il faut continu~· 
er à pratiquer l' échelle d' abord parce c~ue c'es t moins cher. Si on peut prêter le m.a
tériel, la ro~10ntée aux bloque1J.rs est pJ.us facile, mais les cordes .s 1 use;Jt plns vi te 1 

c'est m1e c~uestion de moyens et r:'. '.objectifs, 
Aù niveau des centres de vacances, g(~néraliser l es méthodes "alpines" reviendrait à ce 
·gue les organismes sans mo~rens aba;J.dOn:·lŒ1t l'activité (encadrement + matériel). :3;:-- on 
veut faire U...ile activité pour tm1s, il faut C!U'elle soit pr.:.s chère, c.'est la diff érence 
qu'il y a entre la randonnée et le deltaplane, entre la descente d.e ri-lti ère à la nage 
et la plongée, 
Au niveau des stages E .P . ~J ., les publics c:Stru1t diff{rents, soit il faut faire des stages 
spécifiques, soit faire des s tages à option sui v .:.:nt ce que le stagiaire veu:c fai r e de 

· sa f orma tion, rilais il me semble Ci_<J.'il n :e:::t pas possible que l' I<::. r· . ~-; . caution::J.e cette 
poli tiqt1.e. 
On ne peut pas privilégier les tec/2.niques "'oloqueurs" au détriment de l'échelle, si':ion 
on se spécialise de plus en pluG en restreignent son public, l'E .I" , ;_; . n 'a pas à 11rendre 
une position qui favorise la ëliscrirJ.ination dans la majorité des cas. 

Phil.~ppe DHOUIN. 

!Aû-FIL DU GOuRHlÇ~ 1 

Le·ctre de Yves IlRAHOUILŒ (PAU) 7ini tiateur EFS (I974) 

Les sta.?:es "Qualification 8lJéléologie" m 1 insp:i~·ent )_ps. :réflexions suiva.nte8 : 

- On cm1state un accroi::oseme:-1 -G r égulier de la demande de "moniteurs sp818os" 
par les orgaitismes orgrul.isrult des cen tres de vacances d'adolescents, 

- les organisFles voudraien t troc1.ver des diplômés spéléos, qui soient ausGi des 
animateurs de ,'5roupes.ou ce q_ui revient av. :.uêm.e des _9.!."'Ürnai;_e}U'S gui i!:_i._en_t _D:.Ci[l-~'3- ~"le vé-: ~ 
"1,~ ·· ... ;.. ;l' 

r~ "GéJ. -_~.-..EE .. PJ?.t:l .ence en spe co. 

-Pour cet·ce de·uxième ca·c8gorie, l'B.J<'. S . a, je crois ~m rôle capital à joueJ: , 
qtü me seillble tOl'..t a fait correspondre 2. sa vocation. 

_ :,'fo a 'i!ïJ.o:i:o-:':3, les sta,~es 11 i.l,ualifica:cio·è ::;pé l éo" aci;uels ne peuvent snff ir à a "c 
c -!.f:lré ce but· 'si les intéressés ne pi-ati':uent pas activement la spélé~o (au s ein d'ml 
club notamrileht;) 

- Donc il semblerait que ce stage soit un pou insuffisant sous sa ·forJJ.J.e actu
elle, voire dangereux si on co·:.~sidGre le fait que des non spéléos, a ';t<:JJ.t s:i.mpJ..ement tme 
,....,,~1.; .ç-; "''"""}-; ,.... -.~ C'\ ....... ~16,.... ....... ~H"Tro·n + ··~'t'nl-nO ,"'O·r· C!r'\'1Q +c......-Y~"o rloo <.""Y'"A11Y'\C~ f'lp ; All'Y\P.r.:!. ~~~.î11 R 1 (~1 1 Y" f-.I.Plll P 
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responsabilité, La garant 'ie of?er te par ! étiquette E .F.S . e~t a.1or~ illusoi~e. 

Cependa..i"lt mon expérience des camps de vac.:mces me fait penser qu'un tel stage pou
rrait être très utile pour former des a nimateurs capables d'étoffer les éoy .i pes d'en
cadrement spéléo des centre:~ de ·vaca.'1ces. 

Beaucou:p d'animateurs non spécid isés dans une ac ti viÎ{ d~ :Pi~in air (,spéléo, cà.notj'' 
kayak,etc • .• ) s' y intére.ssent pourta:."lt, et sont amenés à participer à l eur encadrement. 
La "'.;).ualification ::;péléo" devrait leur permettre de prendre une Pa-rt plus active à 1' ac
ti vi té, ce qui améliorerait la qu<=.üi t é d·3 1' encadrement. 
Il est important d'insist er sur le fait que la responsabilité des activités spéléos 
(choix des cavités, des techniques, du mdériel) dai t rester le tm. t do [)péléos confir
més. En résumé , qualifiés et brevé t és me semblent devoir être complémentaires, 

f REŒJIONS SEAHCES DE ~L:l._ftVAIL _E.r .S . 4° TRINESTRE 1978 ! 
. . · 1 · 1 ° TRIHE:3'rRE 1979 , 

8 Octobre Préparation émission télévision en direct Antenne 2 (J .c. FRACI-ION) 

..1Q_.9_ctobre -)(·rencontre avec la directioxi du Parc l~aturel Régional du Vercors (Bernard 
JALLIFIER, Jean- L.IIIJ3EH·.rou ) à la Chapelle en Vercors. · · · 
- bilan technique et fi:..1a.ncier du service de placement été 1S713 dans le Parc 
.;:- rencontre .avec l"es enseignants plein air . du C.E. G. de Bou:rg d'Oisans pm .. U. 
mise en route d'un stage technique agréé E.F.S • 

. ~~ transport d'une partie du I_ll.atériel Fontd'Urle Lyon . (Guy }lR.lŒAYJ'r, Ii . / EY
S,:iOl'lliTEH) 

17-18 Octobre pa..rtic.ipatio~ à 1' émission tél( vision en direct de la :SA(J}iE des CHE'rES à 
DE,SE':?.VILLI.CP..S (Antonne 2). 
du Co mi té E. F. S • Y. AUCA..l'r . CH Pl10PONE'l', J. C • FRA CHOI-T , H. ~ i8YS .;Oiild 2R 

17-18 Novembre __ réunion direction E.F . J . à Lyon 

18-19 Novem~ réunion Comité E.F. ~3 ~ à Lyon (C.R. compte-rendu succinct info-efs n° 6 
1979 p 39) 

29~)J Jioveip.bre déménagement des Bureau..1: E. ::? . :3 . de Lyon 

1-1 .1 décem1ro pa..rticipa"'.ion au 1er fe s tival de la Jeunesse à PARIS (Cathy et Gilbert 
GROS, l1arcel Neyss omri.er animaient le stand fédéral) 

14 Dé_~~ rencontre à Ly·on avec :~rance GUILLAill'iE pour la mise en route de l a Commi
ssion médicale F.F.S. (J. ORSOL.A, H.HEYSSONNI ER) 

3-4 février BOUDRY (Suisse) réunion du dépar tement enseignement de l'Union Internatio
nale de Spéléologie. J3ilan s tage scient ifique franco-suisse 197C···profi ts 
pour 1979 d'une rei1Contre internationale. ~cf résumé Spélunca 1--1979) 
J.C. FRACHON etH. f.IE'C::>JOJ:D:TIER r eprésentaient l'E.F.S. 

_gj_fjvrier à Lyon réunion entre Spéléo-Secours J.i'rançais et E .F .S . 
définition d'une politiq_ue face aux stages extérieurs · à la fédération et à 
vocation secours (P. RHB . G. l·.l.AHBACH. J.C. FRACHON. H •. r.-IJ~y8;3Ô l'iiER). 

1 Nars . rencontre avec Richard Lllil1?~ pour étude. ,des modalités d'impression et de diffu
sion de la plaquette r,;.JJ'. :~ . · sur la .karstologie (N. ::.-;eyssornJ.ier) · 

10-11 EAPJ:! transport du matériel spéléo de Font d'Urle à Siou-Blanc (s -r.a;;e perfection
nement Var Pâques 79)- re:.1contre avec les cadres & avec le correspondant 
régional E.F . ::) . Ch. PUT, visite au stage de formation teclmique du C.D.:3. 
Bouches du Rhône de · la Sa.inte Bau.me. 

1 

24-?5 Iiars Conseil fédéral F .li'; 8 . au C;lainbon près .Angoulème (Charente) J. C. FP..ACEON 
.\ i , HEeys::. onYlier présents au titre E .F •. '::: . 
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9. 7 6 1 9 7 7 

:Sn I:iars dernier un essai de bilan des stages Qualification étili t réalisé et diffusé 
à tous les cadres qui avaient encadré ces types de stages. 

Une réponse était demandée sot~s 30 jours pour remanier le bilan selon les avis ·de 
chacun. 

Aucune réponse n'e~1 t parvenue à l'E. ~.:· . ;.:; ., si ce n'est -l'avis de Rémy ANDRIEUX, alors ? 
Flelilll1e de preï1dre un crayon, refus de discussion, ou· peut-~tre l' éillmanation d'un 
probleme qui serait l'encadremeat au coup par coup des stages E.F.8 •• 

Quoiqu'il en soit, le bilan n'es t pas modifié, il reste tel c;_u'il est, une ébauche 
et ux1 travail, non pas fini, 1;:!àis d~;nauique. 

Tant que sous jacente à l'activité qu'est la spéléologie, il n'y aura pas la réfé
rence d 11.U1 projet, . je crains fort que la diversité des conceptions et des objectifs, 

.même au sein ;de l'E.:li'.S~; soit nuisible à la progression. · 
Si l'on considère qu'on aune ·seule r éponse sur 28~ il faut cOnsidérer la méthode 
colillil.e un échec et reconsidérer le travail de bilan de stages sous la forme de réu
nion des persormes ayant participé à ces s·cages, on arriverait sure~ent à une ana
lyse plus dynamique, 

II Avis de Rémy ANDRIJJliC (textuel) 

III ·Gssai de bilan des staees (lualification (Philippe DROUIN) 

Conclusions 

Revenir à I et recommencer le circuit 

· -------~---------------------------------~-~~--

II) AVIS DE IŒli.Y ANDRIElT.iC 

Travail certainement iwporta1t de la part de Philippe~ mais résultat et conlu
sion r:.: OJ :~me tou te peu intéressa'l t (ce ï1 1 est pas de sa fautè bien sûr). 
Ces }10iJÜ8 essentiels : 

- stages répondant à UIJ. besoin 
- 'rriple évaluation ,à conserver 
- Contenu et grille du stage à d8fü1ir 
tive) · · 

·' •·.· 
avec les st~giaires (mé thode non direc-

J 
- Iianque de compétences scientifiques chez les cadres 
- Sorties sans cadre à con.server 
--Il faut pas plus de 3 cadres nouveaux pour 3 anciens. 

Il faut veiller au renouvelleme;1_t des équipes. 
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========================================================= = = = = ~ . ESSAI DE BILAN DES STAGES QUALIFICATION 1976 - 1977 -
-

============================================~============ 

Avertissement Les remarques qui -suivent s'appuient sur trois types de cons
tats : 

I - HISTORIQUE 

- Lectures des comptes-rendus de stage et en particulier des 
conclusions t _irées p~ leurs .. aute'Lu;s 

- ,;Analyse" statistique des stages . 

:Participation à l'encadrement de ces stages 

L'idée du stage qualification a été formulée pendant l'année 1975 pour remé
dier au manque d'encadrement compétant dans les centres de vacances et les 
autres collectivités (Ecole d'Educateurs, IME, IMP, etc ,.,-. ) . 
Il est en réalité l'aboutissement de l'expérience des stages CEMEA : initia
tion à la Spéléologie - découverte du milieu souterrain, programmés chaque 
année depuis 1970 , 
Le stage qualification est "né" au cours des Journées d'Etudes EFs ·· de.-S.aint
Bauzille en Putois en Mai 1976 . 
Le .)mt du stage est de former . des gens "aptes" 'à 1 'encadrement des ç;ollecti
vi:te~. sous. les deux aspects tt;chnique. et pédagogiquê, · il est doric indispensa
ble que l'équipe d'encadrement soit · constituée ·d'-Instrüëteùrs CEMEA (ou d'Jm 
aut,re organisme de formatien .:de. :centre de vacances) ·et 'de cadres EFS, po'ur ne 
pas . dissocier la pédagog~~ 9-e: la. technique : Le certificat de qualifièation 
est consigné par les deux responsab,l.es, EFS , et CEMEA , 
Üne personne qualifiée doit être susceptible d'encadrer un groupe de personnes 
en toute sécurité dans les cavités de classes II et III, son profil étant ain
si défini, il ne reste plus qu'à définir les critères d'évaluation de ceci et 
les modalités de cette évaluation. (voir plus loin les paragraphes sür~es 
cri..~ères~ d'évaluation et sur l'évaluation) . c· 

II - Analyse statistique 

Les "st~tistiques~' produites à partir de ce tableau sont · juste. destinées à -, 
servir d'ordre · d'idée, la '!matière" n'étant pas suffisante pour en. t~rer des 
conclusio~s objectives , · 

... ; ... 
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ORGANI- r.LI ~~ ~r>:: ~~ 
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LIEU S-t.REURS DATES êJ OE-< G F 0~ G F . A :z;CJ) :z;o :z; 0' • 

. CNPA ( 071 EFS 1-10/7/76 10 16 11 5 6 12 • ' 9 ' 3 

CNPA (071 CEMEA 1-10/9/76 10 20 12 8 8 15 12 3 

La Chapelle ~n EFS 18-30/5/77 13 9 8 1 3 6 5 1 
Vercors ( 26) . .. 

····· 

CNPA ( 07) 1-1_4/7/ 77 
: ·.< 4 EFS 13 14 9 5 5 11 7 " 

CNPA (071 CEMEA 1-11/9/77" . "10 22 13 9 7 1'2 10 2 

TOTAL 81 53 28 29 56 43 13 

. . POUECENTAGE . / 65% 35% / 1/ 81% 46% . • . 
. 

·. ·-:: 

(4 stages au CNPA de Vallon Pont d'l\rc . - 1 stage à la Maison.. du Parc et de la 
Spéléologie à la Chapelle en Ve~c~rs)~ 

3 stages ont été organisés par l 1 EFS, 2 par les CEME~, ces 5 stages ont re
groupés 81 stagiaires dont 56 l"'nt reçu la qualificatio!'l (65%) c_::e qui a néces
sité 314 journées cadres. 

L~ _ pourcentage de qualifiés chez . les<garçons est de 81% et chez les filles de 
46% (par rapport au nombre de stagiaires venant au . stage). Par contre sur le 
nombre de qualifiés, on a 76% dé garçons et 24% de filles 

.. . 
. ·: · ·-

III Répartitio~ 
: "":- · . 

·· ·· ·. r · . . t "\ · .. ~ 

Lés stages CEMEA avaierit 'lieu -depuis 6 ans ·a~ . CNPA de Vallon Pont d • Arc, c;m 
retrouve sensiblement la même équipe d{encadrement .pour le stage qu;Ùification 
et aussi la même implantation ( 4 stages sur 5). . , .· .·· - . · . .·_ ... , . .. 
Il faudrait peut-être 'sdnger à une autre implantation pour ce ty'pe de stage 1 

pour éviter de s 1 encroûfer: dans la .routine ardéchoise, même si actuellement le 
stage · "tourne" bien par lâ -connaissance quasiment parfaite de la région et des 

:"problèmes possibles -pour nombre des formatem:-s~ ' 

- - ~ -- - 1 .... ~ ~-

IV - Encadrement 

Comme il est dit dans ce qui précède, on note une remarquable continuité en
tre le stage organisé auparavant par les CEMEA et le rio:ùveau stçi.g~, ce qui se 
traduit par un vieill.issement (relatif) des équipes. Parmi les stages EFS, on 
a 5 cadres anciens pour 9 ·cadres nouveau soit 64% de nouveaux .. . POUl? les sta
ges CEMËA, on â 12 cadres anciens poùr 3 cadr.es < nouv~?ux, . soit .20% de nouvèaux, 
ce qui implique que les CEMEA ont un renouvellement beaucoup plus long que 
l'EFS ~u niveau des équipes d'encadremen~. Remarque : parmi les 3 nouveaux des 
CEMEA, on a 2 anciens stagiaires. Il est peut-être artificiel de sérier ainsi 
les stages EFS et CEMEA, si on prend le problème globalement, on a 17 anciens 
et 12 nouveaux ce qui se traduit par un pourcentage de renouvellement de 41% 
ce qui est très bon, néanmoins, rares sont les "nouveaux" qui font plusieurs 
stages; ainsi le problème du renouvellement des équipe reste entier. 

--
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Il .faudrait :· péût-êtr~ chercher les causes de ce problème (désintéressement ? 
' manque de disponibilité ? ) 
Par contre, on ne peut que dire _les inconvénients d'un renouvellement (peut
être trop rapide) polir les stages EFS, ce qui se traduit par des difficultés 
au niveau matériel (locaux, cavités, budget, équipement, \~-ts~~- -•• ) surtout sen
sibles pour le stage de la c·hapelle en Vercors, un peu "p_ara'chuté" avec une 
équipe neuve n'ayant pratiquement aucun élément sur l~s· stages précédeJ;tts 
(comptes-r endus trop sommaires, pas de contact avec les · équ{pes antérieures) 
Dans le même ordre d''idées, on ne peut que regretter l'üi.existance d'un memen
to donnant les ficelles administratives pour faciliter 1' organisation des sta
ges (démarches à faire' subventions' information sdentifi'quès ; et connaissance . . . . . ) . . 
du m~l~eu sou.e . f'or.me .de . . topos somma~res, comment t r ouver la do<::;umentatlon sur 
une région, du matér"iel, etc ••• ) · · :· ' . . 
Les formateurs ont souvent peu: d'éléments à transm~ttre, en' particulier pour 
les sujets d'ordre scientifique (préhistoire, lübiogie,. géologie; spé1éogénèse, 
topographie, etc .•• ) et un petit fascicule du t }-a)e de ' ceux faits · pour les an
ciens stages équipiers verrait là !;a jùstificat.ion~ en pl1:1s du fq.i t que dans 
presque tous les comptes-rendus de stage on retriuvera urie page de noeud$, pou
lie bloqueur, palan, qui demande de l'énergie, du temps, et du papier,voilà 
pourquoi les stages sont trop courts t ! 

V- Durée . 

La moyenne de durée de ce type de stage est de 11 jours , 3 fois 10 jours, 2 fois 
13 jours, la lecture des questionnaires · après stage révèle que Je stagesest tou
jours perçu comme trop cqurt, même à 13 jours. Pourtant, augmentei' . la durée du 
stage causerait beaucoup de problèmes comme· la disponobili té autant des sta
giaires que des formateurs. Un stàge s'est dêroùlé hors vacances scolaires ce 
qui a nécessité un recrutement par~iculier (école d'éducateurs) et Un encadre-
ment particuiier (chômeurs disponi~lès). · 

, .. . .. . , . 

VI - Taux d'encadrement 

Le taux global 'd'encadrement de ces stages. ·est de 1 cadre pour 3 stagiaires en
viron ( 2,8); le tauX normal préconisé par 1' EFS étant de 1 cadre pour 4 stagi
aires-, .·on se trouve bien dans les narines. 

VII - Recrutement 

Le stage couvre une tranche d'âge compri~e entre 17 et 40 ans. On note d'autre 
part un :nc:·mbre de stagiaires plus grand dans les stages CEMEA que dans les sta
ges EFS, ce qui implique que d'une part, les· stages CEl1EA sont financièrement 
plus rentables que les stage,s EFS (en plus du fait qu'ils sont aussi plus chers) 
et d'autre part, que f a pubÜcité dës stages ÊFS est mal faite. 
Par _<?-illeur!? en stage, Ef:.S pré~ ê~ Aoüt:·· i7 h' a p~ · avoir lieu par suite d'un 
nombre in!:uffisant de ' stagiaires, c'est donc bien sur la eublici té qu'il faut 
travailler (à l'extérieur de la Fédération). · 
L'effectif. moyen par stage est de 16 stagiaires ce qui entre dans les directi
ves de l'EFS limitant entre 15 et 20 le nombre de stagiaires, en moyenne il y 
a eu 6 cadres P~' stage. 

1 
0 •• / ••• 
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·Il serait sans doute fructueux de s'interroger sùr les motivations des stagi
aires, qui peuvent être différentes si la "pub:;!.. ici té" est __ fp.i te par :(• EFS ou 
les CEMEA, et influe donc sur ~. lè déroulement du stage, 

De toute façon, ces stages corregpondent véritablement à un besoin et · sont donc 
destinés à se développer; on-_ne peut pas attribuer au caractère neuf ou nouveau 
de ce stage, le fait qu'il ait bénéficié d'une forte demande ·dès le départ, mais 
bien à un besoin préssenti depuis. quelques années. 

VIII - Contenu des ' stages (voir aussi la rubriq"l,e suivante) 

Il est difficile d'évaluer le contenu de cës st.ag~~ à ~+a~ers. les. comptes-:-rendus 
(souvent trop sommaires; sur les 5 cÔptes-:-rendus aff~ëtués·· à ce jour,. 3 sont as
sez détaillés, 2 sont . sommaires) 1 néanmoins, on peut tm.ü de même faire quelques 
remarques. 

. . · : . . 

- Les informations données .s'ûr ' des .s':lj~t~ d;orfu'e scientifique (biologie, préhis 
taire . . :.)' i'ont sd'uverit été, ,Çie ·façm:i.,,. irlformelle (à propos d'un bilan ~è jo\irnée 
au cours: d'urie sortie) et 'rarement elies ont été institutionnalisées 'dans 'la 
grl.T1e· dè stage~ . 

- On assiste toujours à une séparation en 2 aspects COJY!plémentaires; initiation 
aux techniques spéléologiques personnelle et collectivés - découverte du milieu 
souterrain, ce qui se situe exactement dans la continuité du stage CEMEA . 

) . -~ . 

- A la fin de chaque ' journée •. ou sortie; il y avait un bilan ou moment de syn ~ · 
thèse des sorties, de réflexion sur les problèmes rencontrés ou les erreurs fai-
tes, . les choses vues, et.c... ... · .. · 

- Trois stages ont donné· \i:eu à ·un compte-rendu qui a été réal~sé . partiellement 
par les stagiaires. 

r' : .. 

IX - Remar artir des questiQnnaires aprés stages et des comptes-rendus_ 
réalisés par les stagiaire• voir ausfi. la rubrinue précédente) 

Sur 81 stagiaires, 22 ont rempli ce nuesfionnaire {-;}) ce aui dénote un intérêt 
pour le stage, mais aue pense les autrei 0 

Dans plusieurs stages, on trouvé positif le fait nue le recrutement ne soit pas 
sélectif; c'est à gire, la présence simultanée de stagiaires en situation de dé
couverte, et de stagiaires venus cbe'i·cher la qualification, par ·contre, certains 
demandent · que soit pr~cisée ~vant ie stage le niveau req~is pour la qualifica
tion. 
La formule consistant à démarrer le stage sans programme préétabli a été elle 
aussi appréciée; ceci découlant sur une bonne participation et prise en charg~ 
collective, ce qui :influe sur la vie du stage. 
Dans plusieurs stag'es, une mise en situation des stagiaires a pu avoir iieu, par 
l'encadrement de éentres de vacances, ceci a aussi lieu de manière informelle 
lors de la rencontre sous terre de gr,.,upes mal encadrés par des gens incompétents 
ou peu formés, groupes pris en. charge par les stagiaires pour la sati~faction _ de 

. tout le monde 1 dans le$ 2 cas 1 " +a forml,À1e a été très appréciée et parfois même 
jugé'~ indi~pensabf.e. . , 
Les sorties sans formateurs ont été .· aussi apprec1.ees (responsabilité - mise en 
situation) beaJcoup les jugent ._aussi · indispensables . Beaucoup de stagiaires ont 
remarqué la majorité "de pédago,s et ;,d' éducateurs" dans leurs rangs . 
Quelqu • un rem,arque à propos du ·recr.utement non sélectif qu'un stage uniquement 
qualification serait .p;robablement -t:rop technique, de même qu'un stage unique
ment ,découve_rté' pousserait le stagiaiie à u.ne 'attitude de consommateur, conclu-
ant •qùe la 'f'prme actuelle laisse la possibilité d'un choix. ' ·· · 
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Plusieurs stages ont débutés dans le cadre d'un centre -de. vacances w.oye~ -?.~ .< 

niveau de l'équipement (minimum d'équipement possible) ce qui est jugé élt:s":
intéressant. 
La lecture de questionnaires après stage appelle quelqu2s considé;:';;;t:i.o.èJ.s , !:Dw , 

repre:1drons les questions en essayant de synthétiser les réponses d~;n~É: -::3 

1 - Ce stage correspondait' il à ce · qu~ V•Jus attendiez -de lui ? 
Dans 1' ensemble; les stagiaires sont Un <::nimes .à répond:·e <·'li ( pov.:ë' ceux i'-û 
ont répondus). Quelques regrets dus à t:n conflit person.:1el entre m;. c ,;Jr:; ct 
quelqv.es stagiaires lors du stage. de_ la Chapelle en Vercors ( ,-_i'le pc~'sonn;~ ~H 
retire lm bilan nettement négatif) , 

2 - Di tes succintement ce qu'il vous a ;·apporté. 
Là an1ssi, les bilans sont positifs, on _parle -beaucoup de techniqv.e personnelle, 
de techniques d'initiationn de connaissance _ du milieu, de vie de groupe .. 

3 - Quels sont les sujets ou matières qui vous ont le plus intéressé.? 
On y retrouve la pratique de la S:r:éléole>gie sous ses aspects de _ décou·,~er·te et 
de perfectionnement technique et .surtout les différents aspects de 12 ùécovver
te du milieu. 

4 - Sujets non traités ou insuffisa-nment. / 
On parle beaucoup de pédagogie, on regrette en fait de n'avoir pas trouvé de 
"recettes" toutes faites concernent li'initiation à la spéléo, mais es:t-cc ré-'- -

-ellement une cri tique ? -- --
Il y a aussi les démandeg ~au niveau dé la technique (jumar - secours) ce qui 
yeut peut-être dire dans l'optique des gens que le stage qualification est un 
petit.stage initiateur et qu'il peut êtr~. perçu comme ce-là (manque d'information:>) 
Celà pour ait aussi venir du fait que les brevets de 1 'EFS sont décalés par rap
pott aux autres fédérations. 
La connais~ance du milieu regroupe presqtl~· l'unanimité des réponses (photo -
bio - topo---:- ETC._ô.); un stagiaire pos·ê même la question de savJir si celà ne 
viep_drait pas d'un manque de compétence, voir ,d' _Ul1 désintérêt de la part _ des 
formateurs. L'aspect l~gislation ' et responsabp_i té .. ,du _ qualifié reste assez 
flo'IJ dans . 1' ensemble et motive des demandes d'information. 

5 -Remarques concernant l'organisation matérielle et l'encadrement du stage. 
Beaucoup de gens trouvent le stage trop court mais surtout trop che:c. On· èéplo
re aussi le manque de moyen de transport collectif, souvent le manque de maté
riel et l'insuffisance des formateurs (numérale dans l'ensemble !) 

6 - Corfll'l\ent voyez-vous ·1' évolution du stage à l'avenir ? 

On demande surtout" qu'il puisse être différent à chaque fois" et en gnise d'au-
tosatisfaction "la nouvelle formule des stages EFS me paraît bien plus chouette 
que celle du passé 11 • 

Quelques uns demandent de dissocier découverte et qualification, technique et 
con.Ylaissance du milieu, par oppos -, tion avec le fait que la non-sélection a.'.l 

recrutement a été jugée positive, cette remarque,présente 4 fois sous différen
tes formes, méritait d'être signalée. 

7 - En résumé beaucoup de gens souhaitent une formation continue 
ne vaut rien si on ne continue pas à pratiquer 11

• 

X - L'évaluation, ses critères, ses méthodes 

"le p apier 

- détermination des critères : ceux ci ont été définis dans la majorité des 
cas au cours des réunions par le groupe stagiaire + formateurs, on retrouve 
dans 1' ensembl:ë. 5 grandes plages qui recouvrent les notions sui\•'ôl1tes : apti
tude physique- connaissance du milieu- connaissance -des_ techniques person
nelles - connaissance des techn~ques collectives d' irJ.i tiation ..., qualité d' aJli
mateur. 

1 
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Il y auraitpeut-être lieu de s'intérroger sur la démarche qui consiste à faire 
découvrir ces critères par les stagiaires, et qui est souvent mal perçue ou 
comprise dans le sens d'une démagogie par les stagiaires . . 

2 - Méthode d~évaluati~n·.: Les · stagiai~~s ont ·parfois accepté ~ifficilement la 
triple évaluation; il y a là matière à dé ba~ pour une remarque que 1 'on retrou:::: 
ve souvent _même dans d'autres types Cle stage. Par rapport à la remarque faitè 
dans le paragraphe précédent ·sur la détermination des cri tèees par le groupe, 
y a t'il un lien 'entre c;:es 2. constats (détermination èes cd tères ressentie 
comme démagogique - triple f:val~ation mal . acceptée):, et .si il y a lieu., que 
:peut on y .faire 7. .· · . . 
Au niveau de la métho'de, il se dégage- une position genérale au bout . de ce.s 5 
expériences, l'évaluation sera triple, elle : sera personnelle, elle sera faite 
par le groupe stagiaire sur l'individu, elle sera faite par le groupe forma-
teur sur 1' individu. · · · ' 
Chacun aura à choisir entre oui - non·- pas vu - abstention. 
Dans le cas éü il. n'y alliait pas 3 oui, :-(litige) le cas sera rediscuté et après 
prise de position de chacun, un vote . sera f :ait avec attribution de .. la qua], Hi-
cation si ilyy a une majorl. té de oui. · ·· · · 
Cette méthode était mal d~finie au cours du stage d~· la Chapelle en Ver·cors, c "' r· 
car il n'y avait pas de moyen de trancher les litiges (si il n'y avait qu'un 
oui et 8 abstention, que ferai t-on 7) . . · 
Il reste néanmoins une possibilité de malaise pour cette méthode. qui est . par-
fois mal ressentie (ou mal comprisë .? ) . . 
Un autre point intéressant est à noter; il ekfst-~ une demande pour que cette - so 

'méthode soit continue pendé\!lt le stage, ce qui revient à :dire que si la méthode ~ ~,-
est mal acceptée, c'est qu'elle ·est ressenti~ comme Üée à l'attribution du 
dipl8me et non pas perçue comme moyen de connais~ance et de _formation Per~on-
nelle. 

·_, . 

Le . . ·26 Janvier 1978. 

Philippe DROUIN · · 
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77 H - GA,~.AUD Bernard 20 rue des Cressonniers '16000 ANGOUŒ I•lE 
77 J - ::>AU'rEREAU DE CIIAFl"E J. 72 rue G. d'Estouteville 
76 10 --
75 L- PREVO'r Daniel (coopté le 24.::J.79) 
78 H - AJALBERT Patrick 20 rue de la Rollandie 15100 SAil:rT FLOUR 

2 - r:JEüBRES ( é lus sur le plan. national) 

78 - DEBARBIEUX Eric LABRl~ POE'l' l cAV.P:L - 26160 LA BEGUDE DE l"IAZENC 
78- DAIROU Danie1 ·16· allé e des Jais 78460 VERJŒUIL S/SEINE 
78 - ï iŒïTEIL'3 Je~'l-Pierre VIC 30j:90 i)'rE AH.AZ-J'rASIE 
77 - Al'IDRIETT.!C Rémy 12 ruê Joseph Renaut 69008 LYON 
77 - DECO BERT I•lichel 123 Boulevard Carnot 4 7000 AGEN 
77 - OHSOLA Jacques, 42 route d 'Espeh,_che 26200 I110:NTELH'lAR 
76 - DUCFIENE Hm.rrice, 6 ru .. e de Himes "Le Plein Ciel" 3 1400 TOULOU~'E 
76 - PELISSIER R. SEVEHAC L' EGLIS ..-:: 12) 1 0 LAISSAC 
76 - FJŒPJi: Guilhem, 21 rue Colbert ·- 30000 lJHiES 

3 - Pn•::~::i iDE}fT D' I-IOF tT.EUR : ~IA...'tC ~{!.,/[) G. ;: 29 rue du Faubourg St Honoré 75008 P A...l\IS 

IV - DIID~Crl'~ :TJ?..S DF;0 GRA~ :TIE3 COI ::~ .ISSIO!.'T3 

- :E:nSEIG:l'JEj ~:;N1l' - FRACHOIT Jean-Cl aude Rue de 1 ' Eglise COLONNE 39800 POI.I GliT 

- PTJBJ,I CATIQliiS BOHDIER J3ernard Apt 5·:: Bât :S I,a Grand'Font 16000 .AJifG01J1ET. !E 

- :; r::cou:r.~ : RI.AJ Pierre 62 cours Clk>.rlemagne 69002 LYON 

- JCIEETIFT:~UE & CUL'rUR :~JJL~ ~lON'rEAU ll. 3quare La Pauline Bt 12 C 
13009 ~ .AR~;~;IIJJE 

V . :]J ; ..iiiSSIONS (autres) 

- GlllL:'J))~;j B;~PEDI'riONS SP:~WOJ,OGI '.ü:~:s I:'RfDifCALES : COlJRBON Paul 
20 rue Peyre Ferry - 83200 ·rm.JT~cu 

- BL31IO'l'IIEC~UE : SIBILLE Fra:i.lçis 21 Villa Biron 93400 ST GUEN 

- PI CHIER : lo.AURENT 21 av. Haurice Ravel 69140 RILLHü'X 

- PRO'l'EC'riON DES CAVERNES RA'ŒA(Jl) Claude 32 rue de la Chevalière 81200 NAZ.AMET 

- PLONG'.iliE : .ANDRES Daniel 9 rue :-Ienri Barbusse 38400 FONTAINE 

- REFUGES ET CEHTRES : BRUJIT Robert Villa "El Karim" Quartier St Pierre 84500 
BOLLEI-ill 

'\" .. ... ..:_'-=FCDEHT : ORSOLA Jacques : 28 qt~ai St Vincent 69001 LYON. 
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-------------------------------~---------------

1 -· n .. :WGTT.S~J DEPiffiTE:'!JJJ:J'l'AU'J: (dépru.~tementaux d0!1t le C.D. 5 . est reco: .. :11u par la 

01 - !.:nT PITIOlJD Philippe I~e La!è: : Goupé 010.00 f(()i)rrAGNAT 

04- - ALFC.:s L!:::::r;(JILT..:t:; A. ,;:uartier de 'i'récastel 04220 _::; ·r. ~:; TDUnS 

05 - ALP1'~;3 (Hautes) AH.Tl:l.AüJ) Gilbert rue du Séminaire 05700 ;3KmES 

06 - ALPI:;:J i ia.ri t. ClliT'mLAU:8E llené 6 rue :.::ros de Ca peu 061 000 HI Ct 

0~ - hliD:C;CHE ESU;:nBANlTO Jaccues ;:é!- ci té \iillet 07000 LA VOULTG/ iFIOJ:iE 

os 

i 2 A v.:~:tRON 

1JAflL L.B. 23 rne l"raYJ.çois Laguerre 09400 'l'.Al-~./:.,jCON · 

J.JU:1IŒGOLA R. 1 rue de 1 1 Industrie 11000 :N.ARBOlTIXt 

:Sches lliiONE BAUDET H.J.C. Allauch 5 ch, G\..1eridon 13190 .ALL.kUC::::: 

15 - CM·J'l'AL USSE 61 Boulevard .AnthomJ.y Joly 15000 AURILLAC 

.17 - C~{ARENTE Eme OLIVE'l' 10 Eoul vard Joffre 17390 LA TET-IBLADE: 

19 - CORREZE SERVI~S J, P .ALA::J~DIG:D;J 1 9 190 BEY~NAT 

20 -· COIWE 

21 - COTE D'OR CAGTi.AL'1TEf Vidor 12 3oule:vard de la I-larne 21 000 DIJOF 

24 - DORDOGI!E GUIC::~-:.ARD Françi8 J!~cole 3t ~·ïa.rtial 24-250 DŒ-il·.JE 
: i ' ~ 

::.:'5 - mntE Pascal 1 ru~ l":;:.·oidü~re 25?. ~;0 ORFAH8 

26 - AVIO'rTg Serge La Sabli:?re qu~;xtier Beuthéac 07 L.l~ TE!IL 

27 -- ~:;mm 

T.'1 T.i •. 
J~ • . i:.' • . _. • 

30 GAJD LACH.OE y~;~ c·:.e:ürl. de Fl.011.de du I·imJ.t Daplan ) 0000 :ïi L-;; 

ffi::C!-IIIl·J ~·:ïchel EL .. ~, l'venue de Rangueil 31077 'l'OUJ.,OU~;T:: CK;:1~X 

EROS. ;ARJ 3 rt..~e Du pou :' 3. 700· LEJTOURHIT; 

3·1· 

3 9 ·- J'l.Tl\.A 

46 ·- W'l' 

RAYTTAliD C • Y ~~:1.1.e de la C}1evali ère 81200 ~ A -"!ll'·i8'r 

BO.::BC Gil ber-G l'ot'.te d'Uriage 38230 VIZILLE 

nlo::::oN ;;I' ·:J risti. ·.D :.7, rue du Pièmont 25000 BJ:.; ; .. ~!COH 

.AB.AJ) route cle l 2. Gare :.:.:; 100 .YIG.::;MJ 

4 7 LO'l' L GA.."'tOliJfE B.:~:Jor.;:;J~LOUJ.I "Leric" 47000 ~~O"IlLA:G:lONNE8 

48 Hdm.IN Yves ) rue de 1 1 ;;pine <1-8000 i iENDE 

5~- :,,.. ;TJ?.'l'BE t. LQ.jJi:LII.~ ,·!CAPOLI ;.·: rue Housseau 54400 LOl'm~;y :~::AVT 

59·· - . 'ORD I-I8UGD1:_::n'J:' GS4 rue de la République 59100 ROD"BAL~ 

64 - P"IRCN1~S .ATL. PELŒTIER J . P . 2 rue I1oDseig~l.eur Capo Apt 7 64000 PAU . 

65 - 2~'R]!;r·iEES lites DOUAT IIic i-1el Loupier route Lahomcade 64J60 NŒf.~IH 

65 ··· P.181'1EES Orientales :dJ rue J. : .. ·er~. · :r 66600 RIV.83AL'ms 

69 - RIOJ::rE 

70 - SAOlTI!: Hte 

73 - SAVOIE 

lU GALDI;~ Ch. 4 7 rt..le l"rru1klin 69002 LYOliT 

REG.&"'ID LOJITC,~VILL~~ 70700 GY 

BOlTVIEH IsabeEe ;:: 1 rue des Tilleuls Barberae 73000 CI-JAMB8R:{ 

'·· 
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- - - -- -- .. _ -- - -- - --...- - -- - - - - -· - - _ .. -....... ........ _ _... - --- - - - - - - - - - -- -- - .._- .- -·- --
74- - ''Ji;.VOI:E: :;JAUTE BAUJOj.:· J. '_: ' . 55 c:. ~e:::lin des :~"ins 74000 _(7tY:1T!SCY 

76 - S:~FE 

78 

7S 

83 

84 - vL.uc :~uss 

C6 

02 

14 CAI..V.ADOS 

16 C~~~-AR~J:TI1E 

18 C~T - :.;R 

28 ;~·ro~n:.: E'I' 

33 G-Ilii.ONDE 
~r INDRE .. ) 0 

Iv:frne 

LOIR 

37 - I1' Y-~' "/LOIRE ~-• ·' J.L 1 

CREVON 7 place cles ;:;;;nuurés 76'V" R01J"Ellï 

PEEIN G-8rarcl ~ - rue du Port Hoyal 78190 'rRAJ?P.s;:; 

PQJJ:3 :~m.: Ph. Les Cl1amps de Chav.s.gné 79? 60 Lf.l. cn;::crm 
C!L1VJ~T J.F. ··'8, rv.e des ~ yosotis 3 î 700 :SLAGI:IAC 

',_ 
SA~A'.L'r!:::l Jacr:_ues 350 route d' Jùbi 32000 ; ,ONr.I'JITl.'Œf 

TADfi'OH Hervé Carrière du Tu::mel 83270 .?I' CYl7. 

:r_;~J':r:s- : Pa trick ·, 1 G route d'l', vignon 243;:0 -crun .. AIGü'è; ~i 

üŒiLAITO A. 4ci t é des Peupliers 86000 POI'rl .nn 

C0.(}l1E1' D. : uJ.~- les Ci".rtures 5 rue du Catelet Bt Blf H- 0:::1;~0 GUIS!~ 

1'1Ai1IJ~'I'TE Jacciues 8 rue du Champ du li'au.x Villery îO~·, ; _Q BOUILLY 

IIAUVEL Fra:, 1çois 2 :i:mpa . s e du lieu Roc quet 14 ·uo POHT L'EVE:<'}~ 

i1ERBRE'l'EAU J~lié.me 16S rue de Clerac à Sillac 1 6000 1i:::GOTJLEl•iE 

LANGLOI3 D. 4~: rt~e des 2 ponts 45000 ORLEANS 

CiiA.'.)SIJ.::R H. 40 a.ve':ue de Chateaud1.m 41000 :3LOI8 

GAY F. Ré s . uarc.eau 28 rv.e du 11 Novembre La Hiche J 7000 TO\JRS 

41 J,OIR gT CJER CHPBSrSR ii , t~O avenue c1e Chateaudun 41000 J3LOI-::: 

4~: I..OIRE DEREü 46 llo · ·levcrd c.1es Ii'orges 42100 ,ST ETIEN:r:r.· : 

43 ··• J:.OIRB ~::'.AUTE BRI~GER J .L '1 o::; avenue l<'och 43000 m PUY 

44- LOIRl~ AN'l'LA~T'l' . 11:.:0101 J. î i rue de 1 1 Inc~re 44000 NANtES 

45 I,J:EGLOI:.J Il . L:-5 rue dè la >airie 45800 ST JEAN m :Dl:L-r;·~ . . 
V,::rrr-~~~( ~:la:: '1;1mid ... llot :t i.ichel G 4- e<1.trée B 4SOOO AIJG~_:_ !_2) 

C:J:Jl.PK?rr;~;_: 14 rue Lauramc 51100 R8E0 

52 1î; le Présiden t de l'A, ; _ _. .II.ï-I 5;· rue Ch Lucot 5 :~ 100 . •_;: DIZI T.:J. 

53 -· U~~-'T~: l'1llli VEILLEI':~LU R. L' :ü;,z1ü:e de la Roche 53570 com-r:~n_ 

61 - ORl'U:: I-IAIX F', 50 rue de ~ iessei 61100 Fi.ER3 De L'OPJ~E: 

62 - l'AS DI: CJ'J,AIS LYV.~ :w 31 place Victor S. :500 :.l'.J: OIJER 

68 - IL U'r lli1HT BRO: .D ·LiulD J. :::' . 5 rue des Sa pins J: .iaespach le ;Iau t G86t;.o U ALDI Œ1Œ-?~N 

7 1 - .SAOl·ïE ET LOIRE: BOiii.;:;Eii'OI ::!'rédéric 

75 

88 

BS 
92 

9) 

94 

95 

-

·-

;;,i:n:JE 

Vo:JGES 

YOlTr-TB 

IIAUT,S DE SXi!IIT'~ 

;:;]~IIU~ ;jT DBNIS 

V).L DE r-iJ>.R:lE 

VJu_, D'OISE 

VliU(~UJ.XUIN E. Hés. Verte 4 rue l". Dra.nly 7?000 L"C i;.:>sr:: 

ROUCEC1C ~ .: • . ~! ... rue Hegnaul t 75013 PA:tr::i 

CORDIER Luci'en 2 rue du Grand Pré 88260 Dlüü'TEY 

SOUCE<i:iT Gilles 11 rue Cassin 89100 SJ~lTS 

ç;uT(ïOT 1 :r:ue Vidm.~ :Jugo GEDEVILLILRS 

IViOHlE;AU L~a:;'nOl'ld 1 S2 rue :;!'. iiJ.arcel 93170 1l.M{H0Li::'l' 

LOBE'r Œ"L, 76 rue Jean Jau.rès 94500 CHJ!J:IPIGNY 

HECK Philli ppe 96 .r:ue de la Faisanderie 75116 P AJ.W) 
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0 ~1. G L. .. :; l G R A J:.'i H E 

1 S 7 G 

Pierre :J.IA.'i 
6:. COè'rS Charlema~-:' - 60002 r.yon 

;~o bert jyoncm 

22 

601 rue du Bert'Jillet 7)000 c::T.Ail':SE~~-Y 

· Cons~ill~rs 

Tiédi caux -----

Désobstruction 
E.."'Ç]losi:fs 

hé.türiel 

. G-eorges ~!JJŒACl{ - CIIORAJ:mB 
. 38680 PŒ~'.i' :2-r ?..OY::J'1S 

Ii'rance G<J.ILLAUl :ii1, 15 chemin A. Didier 
38'100 l1.1i 'r.' tOl1ClTI,ï; 

Cla.ud.e BOU La l''ourestole Cambon 81000 .filLBI 

ltobert Cü: .. HBIS, 5 Val de l'Olivet 
PŒH' D 1 UCJ_,;L 07200 . .Aill3f~NA.'3 

· 1b.:..üel i;]DT::CS, S rue Henri Bar'busse 
3L400 :: 'OlifT.UnE 

• "Jïchel ::; : ;c om~n'I', 123 Boulevard Carnot 
L~ 7000 J,G<::i·:· 

Co:1seillers Teclmiques 1Ya~~i.9.P:tl.JE:C. 

Pierre RIAS~ 6~~ Cours Chc.,rlemagne - 69002 I.YON 
~:av.rice DUCIJENE, 105 rue Bonnat ;rLe J?loréal" 3 î400 TOULOUSE: 
.Jez:ll FR(l.CHON, llue de l' ï';~;lise COWiT.i.T8 39800 POIJIGH'J 
Yves AUC.Al:JT, f!-4 F rue de Delfort .- 25000 BESAUCON 
nuben GŒiEZ - 64560 I.rc ·.~ 
Al'ber·t; m:IIAliCABAL "Le Paradis" - 30680 f'ŒIT' EN ROYANS 
Robert DURAIID, 601 rue du Bert: illet - 73000 CHAI.-rrr:RY ZUP 
J.'atrick PE~Ti~Z , 110 route d' Avig..!.on - EAY'O ENTRAIGUES 
iïc:1.el DOUAT Le Loupier Route de JJEùomaade - 64360 IIONEIN 
Jacques ORLOLA, 12 Boulevard des }3rot·[; ·~c.l:r: J:~.F .8, 69006 I..YON 

·-·-----~ .. 
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S P E L E 0 S E C 0 U R S F R A Y C A I S 

CON,'3:!;ILLEK:3 TEC::L-:I :Œ~S D.C:::F .t'ü\.'l'EFJEHTAUZ 

(liste provisoire, en attenda~ -,_ c le document officiel du S. Secours F) 

HEGIŒ r J:. (Ile de France) 

37 

4î 

78 
89 

IliDl11~ ET LOIRE 

LOIH }~'i' C:fi!~:H 

.. , ·.., .. ;~·J- r ~ · Tl:j\,..., .:. vr .J J. ·:J..:.JÙ 

·>~o~:. Jr.:J 

VAŒIOHŒ:- ;::; • 11 La'îl David d' lmgers Rives du Cher 37000 TOURS 

BHA<:':';U:CEŒ:::T A., S rue du Puits Cha.tel - 41000 :BI.DI~) 

PERHT G-é rard, 0 rue du rort Royal 78190 T?cAPPE~l 

CS BOO c:.:IAJ3LI:J Tâl. 53. 10. 2S' 

DUBOIS J. Y. 15 ave;me N. 'l'~1orez 94500 CF::.AEPI C-JTY Tél. 706. 27.16 

_l'~~ç:_IOil_ D (11lourgogne Franche Com·l:é) 

BOTJJ-J3 

3S 

58 

68 - i-L';.U'r n.ITN 

SO - T.f3R. DE BEL:ü'OR'l' 

m~:GlŒ:~ C (Rhône Alpes) 

Dr C./IJ.~ . T~T. 3 Place ,::J t Bernard- 21000 lliJODI '1\H . ~; . 45 .57 

AUCJü-rr Yves - 144 JJ' r ue de Belfort - 25000' :3:~: ~·;;_:-rco;:-f: 

J?JAC' ~m-;· J. C. rue de l' I~ ,,~1ise cor,o~::Jifl~ - 3S800 POLI Œ:r.:· 

Rattac::_lé..:à l' Yoffi18 

\Jl\J/i , -'!-) Bd. \Tallach - 58100 EUIJ.lOU:.'~E 

E:BINGLR, 56 rtle :D'ol tz - 90000 B):':IPOR'l' 

01 -· iJH PAYAH:O liic l:1el 10 allée des n oue ttes - 01000 P:Œa)cY:~·:r.P..:3 

07 

26 

38 

69 

DR OLE 

73 -· SAVuiE 

74 j;.AU'1'FJ :3AVOIE 

ODDES H . "Le P~mora.ïùic" Rue Dr Pargoire .:.. 07200 f-t'JjJ:GN.A,S 

AVIO'r'l'E 3 . La. Jablière ,~ur.,rtier Bauthéac - 07400 L:":: 'J:'EIL 

OYlli\NCAl~AL A. J.,e Pa:cadis - 38680 PONT El~ HOY.AFS 

Pierre RI.A,S 62 co-c'rs Charlemac?,J-1e - 69002 L'YŒT 

DURA;i D R. 601 rv.e dn Berthillet T5000 CX.l\1\iBl-~'W -3ül? 

ESPEU'::SSE ;;·, C. 88 rt'-e de la Plaine - 74000 .MDTJ~C:: 

R~GI__Olf D - (Provence Côte d 1 Azur) 

04 .ALPJ~S Hte PROVEJ:JCE LAL'VGTJD~,L;:; C.~uartier de trécastel - 04220 SAin:c;~: 'I'UI.U:: 

05 :C:LRI'iiA:'JD Gilbert rue du Séminaire - 05700 SERRES 

06 

1 ~ - IlOUCIL;S DU K:-lmT'.G 

2-3 --- V!l1 

20 - COTI::iE 

84 VAïJCIU:SE 

CjL·~'l'ELA:f:FE f:_ , 6 rue du Cros de Capei - 06100 lU C:; 

G.Alii'J-'BU, 'i<-, A. Geme Verte- 1)11 7 LAVEH.A 

:{UJCIC Ric':.;: ..rd Le I'ré j ean 33y:o CAR~.tJEIHAl:·Tl:ili 

ZAlJ'i~LHLA 1 rue ; :a_-jor Lambroschini -- 20000 AJ}l_!) - ~I O 

PEN,~ ::; -r· . 1 -; 0 r oute :l 'Avignon - 843?0 ~H'I'Pu\IG'J. ::; 
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\ -- - - --- -... _. .. - - - - ~ -- - -- - - _,.. - ... ..._ ·- -.:..... -- - - --- - --- - - - -- -- - -· - ~- - - -

REGIOl:·· ;~ (:i~anguedoc Roussillon) 

1 î - ll.lfù.:j CLO'l'I'r:::G P; Zcole. de . la Cité - î 'iOOO C.AR.CA' .. SŒ'.ÏD': 

30 - GlJ.ID 

:54 - J::::SRAULT 

LA1:WRY Pierre Impasse H. Schuman Clos d'Orville - JOOOO NHiE:S 

AIH Gilbert Lou Cap Dou hailO::.Bât 5G Bl av. de Lo,2i.sville 
3400o ~ iO: ,•rrEJ~JJil~~-

s:_: - PYP.En~:r.E:ES ORIE!:I.P.A.LES f:'WT !Iichel, 35 n1e de •raulis - 66000 PERPIG!TAN 

RI~ GION F · (l·iidi Pyrénées) 

3 1 ·- IïAU'l'E GARONI'JE 

32 - G' Tl.S 

46 LOT 

\~ Al:!J, L. 23 rue F . Laguerre - 09400 TAP ASCON 

FE!LI:3:3IE ~; Il. S:GVEFCAC L 1 EGLISE - 1231 0 LAI;38AC 

DUCI!ENE liaurice 105 rue Bonnat "Le Floréal" :51400 TOULOUSL 

CŒ"~CO V. Rés. Porthos Bt A N° 537 z.tJP des Gurros 32000 AUCII 

COUJ'l'Oi.: J. C. ~~ 1 av. Lonis llazet 46500 GRAHA.'l' 

VIGfCJAU B. 41 résidence Roussel - 65800 AUP.SIL.TIAJT 

81 •· BOU CL!.ude ~~a Fouredole Cambon 

82 

rr"'···--o,- G (A · t · ) ··-''"-71 1.1 - qu1 a1ne ____ , __ 

33 GI:ROHD;~: 

06 - VILIJLiE 

79 DI~U:~ SEVRES 

REGIOL .:[ (Hor.nandie) 

14 - CAINADOS + 50 
et 61 rattaché au 14 
76 - SEUlE rliui.ITUJE 
+ 27 rattaché au 76 

REGION K (l i ord Ardenaes) 

51 - EAJ1.;.'E 

59 - WDUC Eichel 
.-

~ 

· :~ ·· · · ro ro'·T r (Al L · ) h ;.:J"' .r.-. __ , sace orra1:.1e 

54 1Ieurthe-IIoselle 

88 - vœ> G:~s 

EOLIJITA ; _;.am~el 3 ru.e ''i . Chruchill - 8~~000 ïD f.ifTACŒAN 

HE~L .'.:;)_) :Iuc:ues Pis ci cul fure 3IPC:UIL - L\c) EY:.,E::_; D :: 'rAY AC 
24000 p;-:.;mc~ULŒC 'i'él. ( 16) 53. 29 .1 2 

:i1.::1JJL ;l:O.Itï G. LERIC 4-7000 FOULAYB.0Nl'ï.8S/ AGf::I·J 

Ru'ben GO..iS .: - Sl!-560 LICq 

RIDOUIN G. 87 rue H. Bellamy - 16000 ANGOiJLEhB 

TI[IBAurr Institut J. Trives rue des Feuillaats 86000 POITIERS 

POUSSŒ-T Philippe Les Champs de Chavagné - 79260 LA CRECiJE 

DOUCEA.ti.D J. 2 rue Paul Langevin - 14000 CAim 

CREVOI'f J. 7 place des emmurés - 76100 ROU'J!:F 

BOUILWN Alain 19 av. Carnot - 08000 CEARLEVILLE: r-IE7riERJ~3 

Ra-Gtac}J.é à la Leuse et Ardennes 

(NOPJ)) rue Baillet'.X S 014 - 59000 LILLE 

LAU'N.E J-. 177 rue Lucien Gal tier - 5441 0 LAHE:lNt;NILlli NANCY 

DESCAv·::.:; ..., 
.•: . -- 55000 ROBEHT ESPAGN"f. 

G.AJ-·g ~ P. Ville st~.œ Consances - 5 '" 120 CLER':Œ'T EH A.H.C-ONJ\TE 

CPRJ){Li:::H - 8G260 DN:lŒ:Y Tél Dom : 05~ 1l'rav. SO . 02 . î 7 

~:GION I-l (Auvergne Limousin) 

TRELY, 62 a.v. Léon Blum - 63000 CLE3~ .Œ\fT F~n UlliD 'l'él. 91. 
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L!I'OHLA~~IŒTS de la COlù\':I :3Si œ~· F.:O'J.'O ?édé~ration Française de SpéJ.éolw,ie 

( C-érard PO ,JLET mars 1 S79) 

J2a ïaise en place s 1 effectue lentement, voici la liste ac-b..1.elle 

Rs gion A I'a trick DJmr;::rN La Co cane 78'350 E<~ LOG :s EN JOSIJ\,'3. 
Région B Henri DI;:IOR'l'I _:_q Rue J osep~l Driet ;- 5000 Il:CS.li.NCON 
Ri gion C Larie-.li..1me GIE~D'.C i.: : :~ ;=; 1:- ~- rue '.:;te Geneviève 69006 LYOl~ 
Région :8 Jean BAE\) ILJ ,IŒJ Ui I1I G:' G-~ 4-C'iOO IIARVOJOI;:; 
D.8 gion F Catherine , ,.._::nG:2J'1; La (le"L'.zillée I'rejairolles 81000 ALDI 
I\égion G GTJIC:aARD ;~cole de ;:; t Lartüü 24. ;~ 60 DOlL J~ 

Hsgion E Guy FOHTAHiR Chez : .. Al1.G'2;:':rZ Il.ue de Saint •. onges 86210 BOYD:.~-::UIL i ;A'l'OïT.i\3 
Régi on ï•l lï'rançois COJIIDUTLm H.Ol: te du d.oib:Jen 151 00 ,S'r li'LODH 

Restent à pourvoir les r égions ; JJ. J . ;:( . L. . . . . j'attends les bonnes volon tés .•... 

Rôle des D.H. photo 

Essentiellement de promouvoir l'ac tivité photo--spé léo, principalement par. la mise 
en place de stages photo d 1 ini tiatio:J. , permettant en sui te logique d 1 e:wisager 
diff0rentes activit( f.1 ~ eJ::f OfJi tion, projections, concours photo, sorties safari 
rl-')-(;O etc.,,,,, 

Que les photographes "magnésiq_ues" se r é jouissent les beaux j9u.rs de l' e.mpoule 
ne sont pas encore terminé ::.; ~ sui te à l'accord passé avs c 8ylva.üa nol-~S pouvons 
e ~_:perer un a provis sionnemc:nt cor.::.t~TJ.t en ampoules de mo:y·erme et grande puissance, 
s eule la r 8guls.rimé de co ·ma:..·tde de la Com:-•Ji :::sio:.1 photo gmr · ltira la fourni ture. 
Les t :'}Jes sont dif:fére;.rcs tout en ét2.nt moil1S varié , 'mais l' éventail couvre toutes 
les possibilités ; il n'y a plus d'ampoule bleues uniqueme"ît des blarlcD.es 3 800 ° 
K, aved Ù.."1 film tungsténe >.?.00 ° l:~ utiliser un filtre 81 EF' ou 81 C, avec U..'1 film 
lumihe du jou.r utiliser un filtre 80 C. 

·.···'·· 

fun..lli?..~~s ·· de gr~de~..rr:..o··,rE?_n;::~~- --~~l:.:s_'?;!-:!.C~- . 

T::rpe "3", Nombre-guide 1)0 à 50 asa, syncll.ro 1/ 30e, culot E 27, 

< 3, Nombre-güide 80 à 100 asa, s nc'-cro 1/30e, 

- J' . :~:' 3) 1 50 l"r la boite de 6 an pm.ües + I'ort ( 1 ) 
- 'l:ype 11

)'' ; 75 Fr la boite de 10 ampoules + port 
~: 3 ; 150 Fr le carton de 10 blü~ t.:::rs de 12 ampoules + port 

Il n'est pas possible de détailler, groupez vous vous r4duirez les frais de port 
Joindre impérativement le r 2),:;lemcmt à la commande y inc~ure le port. 

Rectificatif 

Dans Spé lunca 4/78 pag-e 18;2 , colo~:G:le ete gauche, Coop-E10to, 4e y • , • lumi r;re du 
j ot:r : 81 C ou 81 D il f au.·i; li:i.~e DO C ou 80D. 





~--CELLULE DE DECLE}jCHEl'Œf-ïT _ __ i 
'--- ---- -------------- ... i 

Un nodèle spécial poux la spéléo ost disponible on petite quantité à la Coop-Photo, 
ses disensions 8 cLl)é 2cr;l la rendent pratic1ue. 
Cos caractéristiques sont intéresüantes ; réglable en sensibilité elle déclenche à 
1 1 acétylène et jusqu 1 à plus de 40 :o ! • . . • a:LirJentation pile de 9 volts, led de contrôle. 
Des délais de livraison sont à prévoir cm~ la fabrication est artisanale, coût 100 Fr + 
port ( 7F20 + recol!ln andation éventuelle 6'0'r 50) joindre le règlement total à la COQLJ.ande. 
Le r.:ôc.e fabricant prépare un flaslmètre spéléo ; la révolution en photo souterraine ! 

Prévisions de stage photo 

Initiation en ~!eck-end à VEDENE 84 couraï.'lt EH 79 
Séninaire photo National pour Pâgy.es_ 7S dans l e Gard 30 ; niveau élevé, nombre de place 
limité , sur 4/5 jours. 
Il s erait bm1 que chaque D.R. Photo organise sur sa région un 1;[eek-end ou stage photo 
que surtout il le fasse savoir suffisam.ent à 1 1 avance. 

A.J:cic_~.;S__pJ'~oto, analyse cri tiques, po tHes runonces. 
Il est nécessaire qu 1 à chaque :::>péhmca la rubri <:1ue photo soit alimentés. 

HŒORTl\tTT 

Je tiens à vous apporter ies précisiŒ1S en ce qui concerne la loi Congé Cadres Jeunesse 
du 29 décembre 1961 et la participation do jeunes travaillours salariés aux stages de 
formation do cadres et d'animatcm·s pour les activités physiq_u.es, sportives ct do plein 
air. 

DISPOSI'l'IOH~J G:CFB~S 
---~-------

Le congé est accordé, uno fois par ru1., à tout salarié ou apprenti âge de moins do 25 ans, 
à co:ldition quo la demande en soit faite à son üBployeur au moins avant la date d'ouver
ture du stage , . 

L'accord de: 1 1 unployour, qui pov.t ôtre différé da11s certains cas prévus par la loi, est 
certifié pé:U' tmc attosto.tion du r:wdèlo joint on annexe, que l 1 intéres1Jé doit remettre à 
la personne chargée de la direction du stage. 

Il est à noter cependant qu'une dérogation d'âge P.'-'ut 0tru o.ccordéo, à titre exceptionnel 
ot pour tmo fois soulvnont, à dus sto.gio.iros do plus do 25 o.ns, pouvant justifier d'une 
activité do trois éll1f.l au r.10ins en tant c;_u 1EJ.l1i11atour dans la spécialité fais011"G l'objet 
du stage. 
Tous los stages habituels do fon;1ation ou de porfoctionnoment de cadres on déducateurs 
se terr.ùnant petr un examen de con.trôle o t inscrits aux calendrierf.l du Hinistère de la 
Jeunesoe, des Sports et des Loüürs, qu'ils soient nationmu ou r égionaux ot se déroulent 
do.ns les Etablissonents no.tionaux ou r8gionav~~ de la Jounesso, dos Sports e:::t dos Loisirs 
ou à l' o::térieur de ces é to.blir~ seEcnts, sont aGcessibles aux bénéficiaires des disposi ti
ons prévues par cette loi, à concli ti on d 1 être ore;é:_l:nisé~ par une Fédér a hon agrié~- à cet 
effet_2_1:1-~~iés __:e;1.r ses soins -~-)_:_tJ..:r]_e _d2-~'!l!3_t:;_li~s ou à l'un de ses Coni tén. 

Par contre, ne peuvent en aucun cas ouv-rir droit ~u congé intéressé, les stages d'en
trainenent ou de perfectimmeEt:JlrG d 1 a-t::ll8tes oinsi que le temps nécesf3e.iro à la partici
pation à m1e compétition, 

DI.§_PO::.ŒI'_I_Q_lf;_ fiiJ}J'f~_s_m~~--S_P~_Ç]./1I~;:;} _ _l~"_~_:L_I.SLB_:L]!:)_ J~Jl!G.1_TA<liJüREc? .. f:J'LS_ITUi,TIOfT __ JY:~ __ C_O!.rG:~ rLON 
TI.Bl _illT~Il: - ------·--
Dex crédits prévus au budg-e t du liïni:::tère de la Jeunesse, des Sports e t des Loisirn per
metten.t d 1 accorder une a ide financi èr e- aux stagiaires on situation de con,~é non r émunéré. 
A cet effet, dans la limite do sa doto.tion, l a Direction des :::>ports versera à votre Fédé
ratiŒ1 B.pr8s accord pn€alable sur les stagoo envisagés une subvontion forfaitaire par sto.
ginire : à navoir : 
- dano le cas d 1 tm stage extérieur aux établiGGOtJ..::nts du Hinistèro de la Jcu.J."l.esGe , dGs 
Sports ct dos Loisirs 500 F par s t agiaire ainsi répartis 
- 250 F à r ovursor au ~tagiaire, 
- 250 F _r ostm1t à la disposition de l a Fédérction à titre do participation a~~ frais de 
ste.g·e. 
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Compte rendu détaillé de la réunion du COI-1ITE 
E.F.S 
à LYON, les 18-1 9 Novembre 1 '!78 

-n- Rappel de 1 1 ordre du jour (au verso ) 

'~ En Annexe 1. Convocation Réun i 0n du Comité 
2. Compte-rEndu d 1 a :: ti vi tés des correspondants rég:i.ona.tx:.;, 

EFS 1978. 
3. Composition 197S: du Comité EFS 
4. Projet de Budget prévisionnel EFS 1979 
5. Calendrier EFS 1S 79 Stages nationaux 
6 . Calendrier d 1 act:vité EFS 19~9 
7. Tableau des rencrmtres EFS prévues en 1979 
8. Liste des brevet2s intéressés, pour encadrer des stage;3 

en 1979 
9. Liste des responsables de stages EFS 1978 

-r.- Un compte rendu sommaire de la réunion à été rédigé pour Spélur:ca (N° 4 -· 
1&78) et INFO-EFS (n° 6 janvier 1979) • 

. Participants Michel LETRONE ? Georges NARBACH ; Robert BOTJILLOX 
(invités) 

* Jean-Claude FRACHON i Claude SERRET ; Rémy P.lmRIE lJL{ 
Harcel HEYSSONNIER (direction EFS 2: 978) 

* Christian PROPONET ; Gilles LHJGER 1 Chardes P IN ~ H:i ·:n 
el SOULIER ; Eric de VALICOURT ; îPhilippc VIiJCi.U.UD \' 
François LAURENT (correspondru~t EFS) 

->~ Claude BOSSE i Naurice CHIRON ; Pierre RIAS (instruc teUr!-:; ) , 
O.(- Bernard PIART ; Harie-Anne GIBERT i Gérard DUCLA~.f..C 1: 

Jean-Louis COCHARD ; Jacques ORSOLA ( collabora tem·s l~FS ) 

Excusés Claude BOU (Trésorier FFE) ; Yves AUCANT i Christian DODELIN ; I?.o la1~,G 
PELISSIER i Jean-Michel HERCOURT ; Gilbert GROS. 

Absents François MUNIER ; Bernard BOUSCHET-_(àémissionnaire) , Théo MATTEDDI. 

======================= 



RAPPEL DE L ' ORDRE DU JOUR g ·-·---
1 - Vérification du guorUin-pré sentation. 
2 - Compos i tion du Comité E. F . S 1979 Vacances de certains postes de corres-

pondants E. F.S. 
3 - C.R .somma i r e des a ssises .fédérales ét du conseil ~u 1 x 1978 
4- Bilan financier E. F.S au 20 . x 78 (cf. dossier remis aux participants) 
5 -Budget E.F.S. 1979 dans le cadre du budget f é déral (c.f , dossier) 
6- Adoption des nouveaux textes ~ init : atevx- instr~cteur 

7- Fcimctio~n0ment du centre national cl :· Font d:Urle en 1979 
8 - Calendriel~ des s t ç,ges nationaux 1,''97 :i 
9 - ;J 

11 région aux et ' léparteï7'.entaux 1979 · 
10- Public ation du c a lendrier 79 et de ~ nouveaux textes (Sp~ lunca , info-e.fs •• • ) 
11 - Réalisation c1 1 une plaq~lette svx l i CJ.1seignement de la spé léologie (dossier-

CRIDOC ? ) 
12- I n.fo-efs i bilan i projets 
13 - Le s cent:.'es cl.e spéléologie 9 ou· à v· ~ cation spéléologique 
14 - Serv~.ces de placement 1978 . Bile.n ·: ~ : activité sur le Vercors . 
15 - Validation des breveté s '1979 i la C:ADDIS 
16 - Matér iel E.F.s. 
17- C.L{ cle ~ s t ages é té 1978 

ADDITIF( questions diverses adressées à la dir c ~ction E. F. S) 

18 -Rôle de l ' E.F.S rôle politique des correspondants régionaux et collabora-
tevxs (repré sentativité vis à vis des fédérés et vis à vis de l : extérieur ) 

19 Polmtique E.F.S-S.S.F vis à vis des organismes d : état à "vocation secours 11
• 

20 - Quali.fication spéléologique politique .fédérale. 
21- Pr oposiltion licence d ' accueil F:F'S, 
22 - Spelunca spécial karstologie - voeux E. F.S 
23 - 2ecommandations de la F.F.S · spéléologie et sécurité (groupe d ' étude à cons

ti tuer). 
24 - Constitution du Comité E.F.S modifications (groupe d ' é'tude à constiuer~. 

1/ Jean-Claude FRACHON • directeur de l ' E. F. S présente en début de séance Michel 
LETRONE. georges HARBACH et Robert BOUILLON qui ont é t é les précédents direc
teurs et directeurs adjoints de l ' E. F . S et qui ont bien voulu assister à la 
présente rencontre. 

Afin de vérifier le guorum et pour une pré sentation mutuelle des participants 
un tour de table est ef .fectué. Un certain nombre de membres du Comité E.F . S se 
sont excusés ~ et des collaborateurs nationauX et responsables de stages 1978 
invités n'ont pu se libérer et ont qdressé leurs remarques sur les suje·t:s a 
di2b <J.ttre. 

2/ La Composition du Comité E. F . S pour 1979 est de suite abordée ; 

On note ainsi un certain nombre de problèmes à résoudre rapidement 
-Y<· au niveau direction E.F.S, u..11 seul changement ~ Jean-Claude FRACHON a é t é 
G.e nouve au é:lu directeur par le conseil fédéral 1 mais Claude BOU s q étant pré
senté et ayant é t é élu Trésorier adjoint de la FFS 7 il remplace de fait Rémy 
ANDRIEUX au poste de trésorier E.F . S 
-1:- Plusieurs modilfiications intérieurement au niveau des correspondants régionaux 
~~ Ch:!:'istian PROPONET (B) i Charles PIN (D) 7 Nichel SOULIER (F) ï El'ic de VALI
COURT ( 6) ; et François LAURENT (H) restent en poste ( 5 correspondant sm' 12) 
* Pas de nouvelle de François HUNIER (A) 
~:- Gérard DUCLAlfx a quitté la région Rhône-Alpes i Gilles LINGER s 1 est proposé 
pour le remplacer lors de la précédante réunion du Comité Rédional et a é t é él1;.. 
Le Comité E.F.S e·,ctérieure ee vote , 

* Bernard BOUSCHET (région E) a donné sa démission et le dé l é gué régional (Pa
trick Du~EPAIRE) a signalé que bien que le problème ait é t é évoqué en réunion 
r égionale il n 1 y a pas eu de candidature, 
-~:- Bernard GAZAUD (région H) avait signalé depuis 2 ans son souhait d 1 âtre r em
placé par Jacques lll'OURGANEL ; ce dernier depuis un an fais~t en:.:'fai t fonction 
de correspondant. Ne pouvant plus assurer cette responsabilité , il a proposé, 

T - ,...- ~ -.! ..&.. f. 



.l:.; __ ~J:::.::.~-~}~~~~~_2S.2 ·~: ·ct.:!Çe.,9;i~~ç 
- 1 -~-, ~::: hr·~-s~~ i.:_n DODET_,II.f c:c ~uitté la région Normandie et Patric~c LESAULNIEl"?. devait en 

p:t' :i . J.~ ci1)2 l e -{'C:iq1 ,.,_ce.r 1 ce de;rnier denten21geant peu-t-être et nêayant pas r épondu au 
n:o,:.:c : :·ü~ ::· ::;:·' :;" 0 .s? le poste de corresponc1a.-.1t J reste vacante 
'::- Vc~ rJ~~·stc é' c c o:." :<:'eSl)C~0.ant pot::fi la région K est ·toujours vacant 1 Rober t BOUILLON 
1.::st , ' ' <:t<::-": :)~'6 rc;'H' e n D.s :;mner 1 :_iP!é::~iJI! (boite à lettre) èt essaye~" de pov.:rvoir à ce 
J..-)e; st::.:· vx1 bl .. · :~ï./ 2 t .:-~ de 1_2. :~"éiTiq11 ii1té:0és?é~· 

-- .Le ·?:; -:: t t"~ ~:~ -~ c;:--~ e.SI)Oto .2ant pour la r égio.':'l L r r:'ste vacant depuis le départ cle Patr1ck 
C/J-:G~Ze.· 

- LL :c.' '1 -~'l f' "'s t'z~ m '.'· ~i ific:;,U.on demandée pom~ L ·s 4 brevetés "instructev.~'sil qui .c;ont 
d(: s i. q:::[~s i>;_--__;: .. l e c·~ ~~7.'CC·"l21.--~ Eo )_:''oS 

.: ~ :~i .. l ~ .. \;:' "'~.::. : ·. ~ - -.~ .. ~ _. ..... ~ 

1::. (;_::è1::_:; 1'~ '-'-v: -2.d t :_l ' ··xN~ arL~\·ée ·t <.(rcl ive ) men.i:-r-es du Comité Eo FoS étant pré sent SLlr 
20 ('.CS dfr_;:i~;:Î. Œ~ :~ ~:.' nU:"rmc.t (;',:~e Val ab ~!.cment pr ~ Se o 

- :- ~;;;;c _j~ --.-=-..~:"lC C:E!ER~~ r~,·r, ;_::üace Yvette BOUVET dt:: ':_; le cadre des relations avec la Com.,. 
rni. s s ior.:. .s·:.:~ ~J. C;~ ~ t :i. J:' iq,_;u.~ e 

- Tht:o }:L\TTEUJ I a s i gnnl é à. no1.-'.veau qu 1 il sou>· ai tait qu : Lm b:eeveté inter:essé plus jeu
;12 pm;œ.sui."-.,-2 !. r:! t .c <wail entrepris, tout en re o.tant disponible au niveau EoFo S, 
- ?.2my A11:})~ur ·:;.z es t a·v1 tit::.~e èi.e conse iller f é:.:éral et ex-membre du Comité E.F, So char
gé ~IJêT l; )~ , r' .s de :êep~"ésenter la fé dération a \ .!:'(: instances nationales de la His sion du 
P lc-~jc., Ai:(' et d::: :!..a Commission Consultative Nationale du Plein-Ai:~ du Hinistère de la 
J r.->" -r"' <" ·-c e t des 0 P"''~·tc·) , _ VL.!.. ..... ~ - = . J •J --·· ... .J..-. ._; c: 

-- Le poste de coorCiinateLlr de stage régionaux secours me semblant pas être indispen-_ 
sable vu l e pet it nombre de stage, celui-ci 1 après avis favorable de Roland PELISSIER . 
est suppr2.nëè, 
-- I.cs seu-r;étai:::'2S des Corrunissions Permanente, non membre du Comité E. FoS figureron 

· dans la l is t e des collaborateurs nationaux, 

On l".Ot ':! qu;l-ër>. g::-2.nd nombre de membres du Comité EoF.S sont nouveaux et ont droit de 
malg:c-é une mo::..n dr.e c onnaissance des problèmes EoF.S Il y avait lieu de rechercher 
1}.:1 rerï,è c~c: à c e c état de fait : En effet on co1-1rt le risque que des breve tés entièred 
ment lC.:>uvcau 0.eviennent ma.joritaires et d 1 une anné e sur l 1 autre modifient totalement 
1 1 orient at ion politique du Comité E.FoS 

- il serait souhaitable de structurer un groupe de traba il 
- rec herche à fair-e au niveau de la pondération du droit de vote 
-- modification du Comité E oF oS et introduction possible de responsables de stage 
{modifica tion d,J_ règlement intér ieur) ? 
- q'.:cl est l e r b le réel du correspondant E. F oS ? Bien souvent ce sont des spéléos 
é lus O'À p!'oposés·.,.par des régions car il n 1 y a pas de candidat 
-- G IlP._rL:'3ACH pense qu 1 il se:.nai t peu:t:-être possible d 1 acceuillir les "nouveaux" 

d 1 Une meilln:re f açon (mise au cou:rant préalable) •. personne D~-~-QP..Q_$_s! ___ pour. _&t:t,..lëlieE_ 
ce problèmeo 

3/ ,@'on~ptl~ --l-,C'-.D-.• -::d-u--,d=-e-s_c_a_s-.~-,.~--=:-e-.. s-,-_-f-~-d-é_r_e_,l_e_s ___ e_t_d_u __ c_o_n_s_e_J..,.._l-:::F-.-:F:-o~S=--d-:-::-1 -a-u-:t-o-JnnëJ 

11arie Anne l'- IBERT, Jean-Claud, FRACHON et Narcel HEYSSOJ:IJNIER qui ont participé à cette 
re~.'lCOntrc cle 4 jours et au conseil donnent succintement les informations intéressant 

- proposition de relation plus suiv ie avec le milieu scientifique. 
- étuèce de modifications des statuts F.FoS(le découpc.ge strict selon les structv.res 
acadéTi'.iques proposé par 1 1 E.F oS, a é té adopééo) 
- problèEles financi ers F.F.S 
On trouvera les è.étails dans lesccriljhtes rendus dé taillés des assises f é dérales qui 
doit j3tre largement diffusé+ le projet de l 1 E.F.S concernant les 3 niveaux de brevets 
a été adopté à 1 ; U:."lc:mimi té par le conseil (avec accord pour modification possible de .· 
détail l ors de la réunion présente du comité EoFoS). 

Ava.Ylt d 1 aborde:." les points suiv<mts de }_:ordre du U.our qui est "surchargé;', Jean-Claude 
FRACHO!J signaJe certains joints qu 7 il fait débattre irrunédiate~ent pour lm meilleur 
dérouleme:'l",: des dé.bats 

1-· J?.Oints prim·i tair.es à débattre ? en fonction du temps disponible (8 heures)~ 

21- Le problème des finances .E. F. S et F. F. S pour 1979 · 
b- Les te~ctes cîes brevets 1 979 



e- Le calendrier des stages 1979 
d- Questions pouvant être limités dans le temps 

à noter qu'à 19 heures les 2 films acquis par l'E.F.S seront projetés. 

2- vote à 1 1 issue des débats : c'est la réunion du Comité E~F.S 1978 donc ce sont les 
membres du Comité E.F.S 78 qui voteront. 
Les collaborateurs nationaux ne votent pas. m;:\i.s: nn.t une voi:K d6libé1' è1L1ve. ll. y 1:1ura 
donc 15 votants : le quorum rPpré~-c:ucant la moitié des membres du Comité E.F.S réel 
(compte tenu ne postes non pourvus ~ 3-4 correspondant régionaux) serait 9. 

!1,/.':;:;il&J.'l Financier E.F.s au 1 • .tf:1978/ 

Ce bilan a été pnéparé par Gilbert GROS il est commenté par Narcel Heyssonnier et 
on trouvera le détail en annexe ~ 

- le gros problème est que nous avons des rentrées d'argent sures pour l'année 1978 
qui n 1 arriveront qu 1 en 1979 (bien que prévues à rentrer sur 1978) • 

• nous avons plusieurs factt~es urgentes à règler(CRESPS
Voiron 7000 F et règie de Font d 1 Urle 22000 F) • 

• Nous n 1 avons plus d 1 argent en caisse actuellement pour 
règler ces dépenses. 

• Le trésorŒrie fédérale n'a plus d'argent et ne peut : 
• ni règler à 1 1 E.F.S des sommes dù.es par d'autres commissions, sur d'autres budgets 
( 2200 F + mois saisonniers) • 
• ni faire l'avance qu'elle consentait habituellement pour rêgler les factures avant 
la réception des subventions E.F.S 
Il semble que les recettes supplémentaires reçues par la 4iédération et quoique non 
budgétisé pour 1978 ont déjà été dépensé au niveau du siègà 4iédéral et que l'on ait 
oublié de garder une certaine avance pour les besoins habituels de l'E.F.S. 

5//Budget E.F.S 1979 dans le cadre du budget fédéral/ 

Jean-Claude FRACHON présente le budget E.F.S. 1979 qui q été rédigé par la direction 
E.F.S et adressé au trésorier F.F.S en aôut. 
Le projet du budget fédéral n'a pas été accepté par le conseil car il n'était pas en 
équilibre ; le budget E.F.S est donc de fait non accepté, il prévoyait pour 295.000 F 
de recettes (dont un apport FFS .+ mois saisonniers de 90.000 F) et 295.000 en dépense. 
Eri sus une dotat.ion F. F. S exeception.'1elle pour achat de mobilier ( 1 o. 000 F) avait été 
demandé hors budget E. F. S 
En fin de conseil, un nouveau projet de budget a été établi pour quelques uns et voté 
sans que quorum soit atteint : le budget E.F.S avait été rémené à 200.000 F (dépenses) 
pour 152.000 F (recettes), ce qu'est tout à fait irréalisable. 
Plusieurs attitudes peuvent être proposé face à cette situation : 
- ou bien on gère la pénurie .: ce n'est pas possible au niveau E.F.S puisque nous 
devons engager des actions pour obtenir de l'argent (que ce soit de la part des sta
giaires ou vis à vis de l 1 extérieur) 

-les actions menées par 1 1EF.S. son.t estimées à 300.000 Fen f979, et il font donc 
trouver des recettes quelque part. 

Diverses propositions sont faitesr;: 

~~ Pour éviter que de tels problèmes se renouvellent chaque année, il fait demander 
que la comptabilité E.F.S soit entièrement ind4p~dantè et ·faite par le secrétariat 
E.F.S l'enveloppe financière globale propre à l'E.F.S doit @tee versée le plus rapi
dement possible sur son compte (seule la gestion salaires et charges est engagée par 
la F. F. S et il y a régularisation en fin d ':année cela me -permet de toute façon pas 
d'avoir une avance, fond de roulement, nécessaire pour clore le budget en fin d'année. 

~~ On pourrait économiser sur 1979 les 10.000 F de fournitures de bureau et les 1500r 
de matériel E.F.S; · _. vlr 
{~ C'est au niveau fédéral de gérer de façon équilibré la fédération, et donc ,---
le fond de roulem~n~ ~écessaire à_la vonne marche de l'E.F.S. ~iles d~ 
-r. Il y a des poss1b1.l1 tés d 1 accrol. tre les recettes E. F. S, des sources nr · -... 

financement sont à trouver. f t'on de 
• · 1 d • ( · h d ub . . la arma 1. -)< Les regl.ons et es epartements qu1 toue ent es s ventl.ons p0· ·· t 

cadres et les conseven:t) pourraient participer aux dépengev ,--_- :r•(·e 0~~~0
5 
F ag) e~isqu: on 

* Il ne faût pas tenir compte du budget théorique é~1 ~ ~ bels~ d2
- - 1 ~ ~ t E F s 

· · , ·est et a l. ans "' pro Je • o ne peut pas fonct1.onner ; 1.1 faut se baser sur ce n' f . ,_ t t ou moins 
en sachant que pour 1999 au niveau des recettes ..... 1 ne p~urr~ ~uel qut .r;u. anlul.· de 1978 

· ~ ·re au mo1.ns equ1va en a ce o quCen 1978 : L'apport fédéral pour 1979 doü ~... · 

Après un large débat de l 1 ensemble des p~·ëic~p~ts, il semb~e néce~~~~~:ld:tp~:~~: 
une position générale et dé.f'inir un cho~x polllt1que face au ureau e e -



tinuer son activité d'encadrement 11
• vote 14 votants : 10 oui 1 non 3 abstentions. 

11 suppressiondi=- l a phrase : 11 aucun reÏÏoÜVellement du brevet n'est admis 11 

vote : 12 votants : 5 oui 1 non 6 abstentions 

II/ Conditions de délivrance 

liste des 20 courses à faire figurer dans le dossier. 

vote 12 votants : 8 oui 3 non 1 ab:s:tention 

IV/ Délivrance de l'U.V technique 

-délivrance de l iU. V .technique uniquement dans le cadre d'un stage E.F.S 

vote 1 3 votants .11 ou~ 1 non 1 abstention 

~~délivrance de l'U.V technique avec ouverture sur d'autres possibilités (à l'app
réciation de la CADDIS) : proposition de Charles PIN, 

14 votants : 12 non · 1 oui 1 abstention. 

~~niveau de stage 1°formation (ou perfectionnement ou spécialisation). 
2°perfectionnement au moins 
3°stage spécifique 

14 votants : 12 oui 2 non pour le niveau 1° formation 

v Délivrance de l'U.V pédagogique (cf. texte du proij.et d'origine) 

13 votants : 10 oui- 2 non 1 abstention. 

Vrj Pour 1 v accès au monitorat il est nécessaire d: avoir le brevet d 1 initiateur 

13 votants : 8 oui 5 non • . 

A la demande de François LAURENT, un vote global sur le texte initiateur est effectué 
13 votants : 10 oui 1 non 1 abstentions. 

2/ Texte moniteur 

Il .a déjà été adopté lors des Journées d'Etudes que l'initiateur 1978 ~rait identique 
au moniteur 1979. Il y a donc pas liéu de revenir là-dessus lors de la présente réu
ni~n • . (cf propositions récentes d.e t{ CHIRON. CL SERRET qui sont à discuter dans le 
cadre de la ~ommission Perm~ïente). · 

3/ Texte Instructeur. 

* l' u. V ·technique pourrait être 'un stage de spécialisation eechnique. 
~- les seuls points li t:lgieux dEJ11.s les demandes d'avis concernent 1 v encadrement 
des stages. · · .. · 

. soit ~ encadrement d'un stage moniteur obligatoire 
14 votants : 4 oui - 6 non 4 abstention 

soit - encadrement d'un stage pédagogique (moniteur ou qualification) 
obligatoire 14 votants : 8 oui 5 non 1 abstention 

Le terme 11 11 conseillé 11 utilisé dans le texte est donc supprimé. 

Un vote global sur le texte instnucteur est effe~tué. 

13 votants 9 oui - 3 non 1 abstention 

4/ Pro osition de corn osition de la CADDIS 
Commission d' .Agrément des Diplômes de .Spéléologie) 

Il semble souhaitable que les attributions et la compétence de la 0/IDDIS initialement 
prévue pour la délivrance du brevet d'instnucteur soit étendues à l'ensemble des bre
vets fédéraux, 
Un tour de table est effectuée pour collecter des propositions 

- La CADDIS composé de la direction E.F.S et des 4 brevetés memBres du comité ELF.S 
- Il semble nécessaire que les· membres de la CADDIS soient membre du Comité ELF.S. 
moniteur E.F ~ S au moins et interéssés pour participer à ce groupe de travail. 

Votes successifs 

1- La CADDIS est composée de la Direction E. F. S ( 4) + 4 brevetés actifs au plus hauts 
niveau adopté ~ 14 votants · 13 oui 1 abstention •. 
2- Ces 4 brevetés sont obligijtoirement les 4 instructeurs du Comité E.F.S/ 
repoussé : 12 votants 5 oui 6 non 1 abstention 
3- Ces 4 brevetés sont en priorité les 4 inst~cteurs ~Comité E.F.S s 1 ils sont vo-
l f"'''Y'I-r~;'Y'~C ~ n~.P"::111lf- r1 V o=:r.11+v.cco n't"\O"tTO+/~co ~11 T"'o1 11~ 'J..'\~11t- V'l;'tTt3-:311' 



1/ soit en fait tourû~r l 1 E~F.S en 1979 en ~achant qu'il y a de grosses diffiCultés 
(pour l 1 obtcnti.l':') fédéral normal). 

2/ soit o::-" ac1Gptc v.ne position de force, et on laisse aller les choses en: montrant 
c.i_w.= ~ - 1 on ne :'_)eut pl~,1s totu'ner, il y aurait lieu de définir des priorités. 

- Au nivea'.l cles pers:_:Jectives d! avenir, dans. la me.illeure hypothèse (et sans pessimisme) 
J. ~ B, !? , S ne tot~cherct en f979 que ce qu 1 elle a touché en 1978. Ceci dans l ~hypothèse 
ù ' ·v'"'le gestioù s2:;.ne : 

-- 'f< . ~ eue :l'Y~l'3 penscms que l:E.FoS est un serv ice nécessaire aux fédérés (nécessité 
~. :ct e:.- ;.1 '::': .3, : ;_.;~ f'PS), en p~'end la décision d 1 as.:·.-,trer le fonctionnement jusqu'au bout, 

et or'. ët~l':·:t-:: cit:and :ù n'y a plus de .Einances ; On prévoit 'dès le ·- départ le règlement 
c:::m'tp l <!'::: CF~e sr=cré>ü:ce et on i:.asure une ges1: ion saine en gardant le protjet de budget 

D ~1ns J_;at~ente dr, r ::glement de la gestion F.F , S on ne prendrait pas d'engagement, mais 
c.1n2 rni.sc Cl ; _;.~~r:,c:c,_rc: e .s t _faite au bureau vis ;à vis du budget E. F. S. 

~' n est <iuna:-::16 ql.l.; en 1979 le paiement comp1:::t de la secrétaire au moins soit assuré 
par les füil (:s _fédé:<.'a.ux (ce qui entraine la neGessité d'économiser au moins 25.000 F). 

-:é La direction E.F'.S po'ltrrait dema.nder Ul'H~ rc'1.-l.lilion extraordinaire çlu conseil avàl1,t_ 
le 31 Déc(:;~nbr::: avec analyse de la gestion 197l'l, _ étude du bugget prévisionnel E.F.S 
corl~espond:l.nt à la demande faite de 295.000 }' · ; et remise en cause de l •·élection - du 
bu~eau fédéral 1979. 

DeŒ'< votés sont effectués suite:~ à un tour de table permettant à chacun de s 1 exprimer 
-~, Nous acceptons de commencer à travailler pmtr 1 1 année 1979 malgré les graves pro
l;Jlèmes financiers .relatifs au budget }9. 

14 votël.nts : 12 oui 1 non 1 abstention _ 

-ié Pour pouvoir travailler, et sans intervenir au niveau politique, :i) .y a une . condition 
technique. impérative : "la FFS doit ass~er un budget suffisant pour-:que l 1 on puisse 
fonctionner 11 .' · , 

_tfo~~i_on il~_:te~ns: 11 L'activité de l~E.F.S ne pourra se dérouler que dans la mesure ou 
un versement fédéral permettra d 1 assurer le paiement des salaires qui sont indispensable 
à son fonctionnementn •. 
Le. comité E, F, S de:!'.élnd6 au conseil fédéral 1' adoption du budget prévisionnel_ proposé 
par la direction EFS en aoù.t 78. · 

6/ L_'ADOP}:_IQL Di§_ iT.~lJVEAUX TEXTES CONCERNANT L ~ INITIATEUR ET L 1 INSTRUCTEüRj 

1/ _1'~xte -~:itia_tnt?r : 

Un texte a été proposé par le. Commission Përïnanente en juillet 1978 ; ii a été diffusé 
en septembre et les a.vis 9 recueilli depuis ont été :Synthétisés. Marcel Heyssonnier a 
essayé de faire m'le S)iTlthèse à partir des remarques en modifiant sur quelques points 
le projet initial soit 

-utilisation du brevet 
-validité {-5 ans). 
-'Condition de délivrance (liste des 20 courses). 
-délivr:=:tnce des U, V Technique pédagogique. · 
-situation de l.1.ilil.i tio.téu:n. brevet nécessaire pour suivre . le stage • moni taur. 

Un dossier a été diffusé ame participants polir étaper les modifications possibles à 
appàrtèr ? -Un trè§ long échange de vue sur · ]_es différents points,à entrainés des votes 
su:' les points précis de modifications,_ 

Claude SERRET rappelle les motifs de création de ce nouveau brevet 

- brevet . f:=:tcilement accessible 
point de- départ en directio'n ·de la formation de cadre. 
incitation à aller au..:.delà, 

- pas cl.e vv_lidation, vu le niveau du brevet. 
- alignement sur ce qui existe dans la pl1J!il.art des llédérations. Il est rappelé qu 1 il 
y a déjà eu un long débat de fond è.ur. 1 1 intér~t de la création de ce brevet (lors des,~ 
jo1,1rnées d'études) ; Il y avait l'unanimité pour la préparation de ce texte dans l'es-
prit du projet initiaL , . - · --· . 
On veut en faire '--'.11 brevet en soi (le 1er niveau) et nbn pas un double emploi avec le 
qualification spéléologie. 

~! v e.lio~·~c~ , Il 



.1 

.{~cl. op 'c (: ~ 

Clc;;.v.de 'BOSSE, ·Mav.rice CHIRON . et Pierre RIAS · 
Et!'C mer:~bre de la CADDIS pour 1979 1 Demande sera faite auprès d "Yves AUCANT. 

7/ ;_~_iEi~?;::::t:io~~r:~m~nt du Centre National de Font d 9 Urle en 1979/ 

:Peu de st ;;;_ge rmt été progremmé à l ' échelon direction et Comité E.F.S . à Font d ' Urle 
2n 1979 . n est rappelé 1 1 intérêt <~ -'implcmtation à Font d 1 Urle (c'est le centre na
t i onal E. ~. S ; stu:;::-:tui!e d ' accueil, prix corl 'ect). 

C' e st la raison pmxc> laquelle une circulaire- a été adressé à tous les responsables 
· ùe stc:.g'~ ;: ·l'l; ssentis pour 1979 afin de leur é.• !mander éventuellement de changer d: im
piarn: ;:·_:: io~~-• . 

E 2 s ·t .::.c: ':;;.c llemen.t envisagé en Juillet ~ 

1° s<:'tlaine ~stage de formation (u,v Technique Initiateur) 
2° · '' = stë,ge de découverte 
3° n -- stege de formation (u. v Technique Initiateur) 

clt~ 22 au 29 Juillet_ = stage conseiller tech:: ique secours (P. RIAS) 
- Ei1 raison d 1impossibilité matérielle probë.ble - (locaux en cours de réfection) 
Bernard PIA!.(T serait · d 9 accord. pol-U' transfér·:::r le stage J]!loniteur prévu en septembre 
lors de la 't ere quinzaine d 9 août à Font d;Urle. 

- S~ront prograrrmés à Font d 1 Urle 2 ttages de formation technique. Ii' sera annoncé 
ëiUX candidats que les moyens .matériels (cadres, groupement de jeunes, matériel) pou
r::cont être mi i; •_,à.leur disposition suite au stage technique pour valider une Unité 
de valei..:.r pédagogique (sl-1!' 3 jours). 

-x- Il . est indispensable de trouver dès responsables pour· .. le stages découverte et for
mation à Font d ' Urle dès maintenant. 

8-9/c;ï"e:1drie~" des stages nationaux- régionaux et départementaux en 1979/ 

Suite a',l~c Jm..'.rnées d 1 Etudes et les . décisions du Comité E.F.S il n 9 est envisagé de 
mise au calendrier 1979 que des stages dont l:implantation et l'équipe d'encadrement 
et 1J.:1 programme sont définis. 

On : trouvera en a.nn.exe le calendrier ainsi défini g 

oé Il n ' y av.ra qu'u...'1 seul stage perfectionnement à Pâques (Siou;..Blanc) vu les pro
blèmes posés par 1: organisation d ' ·u .. '1 stage dans le lot • . 

·K- Il convient de confirmer i ~implantation du stage à Meyrueis . pour Pâques ( coO.t de 
l'hébergement à voir en particulier) (Haurice CHIRON s'en charge), 

* Pov.r le sta9-e moniteur Çl.éplaè::é à Font d ;Ur le, il faudra rapidement avoir l'avis 
de s c a.<~l.res préalablement intéressés. 

~;- Il n: est pas ·:possible dë programmer un stage perfectionnement à Arbas puisqu ' il 
n'y a pas d'équipe d'encadrement intéressé. Toutefois il y aura un stage dans les 
Pyrénées Atlantiques. Il est cependant possible de programmer un stage à Arbas si 
les conditions optimum sont remplies rapidement~ · 

· ,'f Un stage spécialisation pour dÜivrance de 1 'U. V Technique Instructev.r est envi
sageable d"G"!'ant . la seconde quinzaine d' aoO.t dans les . Pyrénées Atlantiques { confir-
mation à · demander à C.hristian DODELIN~ ) • . 

oé Il n 1 est pas possible de sui te .de fixer les <la tes du stage scientifique qui doit 
se dérouler sur le massif du Hargareis (PJagga Belle). . 

En ce qui concerne les implantations de stage J.C FRACHON signal qu'il a reçu un 
courrier adressé à l iE.F.S {avec copie ~u présièlent . F , F.S.) et signé par l'ensemble 
des conseillers municipaux d'Herran et signalant la disponibilité de l'école de la 
badergue pom~ les stages de . la f é dération. Une court.e réponse a été faite ; Ce cou
rrier semble -en effet montrer que tout n ' p_ pas été clairement exposé en ce qui con
cer;.1e 1 r implantation des stages sur la Coume Ouarnède, 

. Des précisions seront demandées à:t-1. Duchêne en particulier, · le stage perfectionne
ment p -,(vu en 1978 à la badergue a. en effet ét6 déplacé à Arbas au dernier moment 
du fait de i:impossibilité d'utilisé le local initial (qu'en fait était libre; mais 
sal'J.s rrDbilier). · · · 

Il est rappelé que la Société Suisse de Spéléologie organisera en 1979 plusieurs 
stages et en particulier 1m cc:vnp de terrain scienti.fique auquel pourront participer 
des brevetés F. . F.s. 



10/ /Publication du calendrier 79 et des nauveaux textes/ 

- Le calendrier E.F.S 1979 doit être expédié immédiatement à B.BORDIER pour pal 
tian dans Spélu.nca 4-1978, comme cela se fait depuis 2 ans (1000 tirés-à-part) 1 
Le no 3- 1 978 qui n ' a pas encor à été diffusé comporte la 1 iste des stages prévus 
durant le 1er semestre. 

- En ce qui concerne les nouveaux textes, il est prévu la publication complète et 
détaillée des .stages techniques, pédagogiques et spécialisés E.F.S (cf mise à jour
et complément du texte "L 4.enseignement de . la spéléologie en France publié en 1975), 

Ces decwnents doivent égàlement paraître dans le prochain numéro d'info-efs (en jan
vier). Les frais d'envoi de ce numéro (diffusé à 800 ex aux brevetés actifs et aux 
clubs F.F.S) sera pris en charge par la Commission Equipement F.F.s; qui y joindra 
son catalogue matériel. Il sera possible ainsi de toucher avant février 1979 tous 
les brevetés, tous les clubs et tous les fédérés. 

En raison de 1 'heure tardive et du départ de certains participants >1 n'est pas 
possible d 1 aborder les points suivants : Une courte information est cependant donnée 
par H. NEYSSQI\TNIER. 

11/ Réalisn.tion d 1 une plaquette sur la spéléologie en centre de vacances : 
Le CRIDOC édite des dossiers sur la voile, le cano~"ect, ••• destinés aux qnganisa
teurs de centre de vacances et contenant des renseignements techniques, matériels 
et pédagogiques. 

Il serait interessant .au niveau E.F.S de préparer un texte, et le soumettre pour 
impression au CRIDOC après avis du groupe d 1 étude spéléologie des C.E.M.E.A. 
Bernard PIART prend le àossier pour étude préalable et proposition. 

12/ Info-efs : Christi0n PROPONET se charge toujours de la maquette ; il y a lieu 
de penser à adresser les infolMlations avant les dates limites. 

13/ Les centres de spéléologie : une .~ liste est en cours dl( tablissement, de nombreuses 
informations ayant été données par les correspondants régionaux. 

11/ Service :~de Placement Bilan d 1 activité ayr. le vercors. Le service a fonctionné 
normalement en 1978 .. {responsable Gilbert GROS) un bilan sera diffué dans info-efs. 

En ce qui concerne le Vercors, plusieurs problèmes au niveau struct~~e et finance 
ont gêné le déroulement de ce service d 1 encadrement de colil!ectivi tés "à la demande". 

15/ Validation des brevetés : Il est envisagé l 1 envoi à chaque breveté actif d 1 U!le 

carte _précisant ·-le brevet actuel et sa durée de validité ., .. 
19/ Politique Eo.F.S vis à vis des stages "pseudo--secours". 
Il est nécessaire d 1 invieer les organismes d 1 état à envoyer leur personnel suivre 
les stages technique programmés par 1 1 E.F.S de préférence à mettre en place des 
stages hors F. F. S, avec un encadrmment fédéral. Les stages qui se déroulent hors 
F.F.S. et sans encadrement E.F.S ne sont ni agrée au niveau E.F.S ni reconnu par 
la S.S.F. et la formation des intéressés (sapeurs-pompier en général) n 1 est pas 
reconnue comme valable par la fédération. 

20/ Qualification spéléologie 

André }ruRUU~D a signalé que lors des discussions sur la qualification nécessaire 
des animateurs de centres de vacances, les brevets des fédération n 1 étaient pas 
reconnus (pour la voile, le canoë, le ski par exemple). il est donc d 9 une part judi
cieux de préciseE a~~ cadres que les brevets F.F.S ne seront peu~-être pas agrée 
comme "qualification pour 1 1 encadrement des centres de vacances". La fédération doit 
suivre de très près cE problème. De toute façon en lvabsence de brevet d ' état d'édu
cat<iur sportif avec option spéléologie 7 d ' enseignant E.P.S option spéléo, il n~éxiste 
actuellement que la qualification E.F.S + C.E.M.E.A et les brevets fédéraux. 

21/ La proposi tian de licence d 1 accueil faite par Claude SERRET a été adressé au 
bureau fédéral. Hichel DECOBERT s 1 est chargé d 1 instruire tm dossier en particulier 
vis à vis de la com.[:l.agnie d 1 assurance. Cette licence ne supprimerait pas la carte 
d 1 initiation. . . 
22/ Un numéro spécial de Spélunca pourrait être consacré à la karstologie (document 
préparé au niveau E.F. S par Richwd HAIRE), ainsi qu 1 tm numéro consacré uniquement 
à l 1 enseignement de la spéléologie. Des propositions concrètes restent à faire selon 
les possibilités financières fédérales. 

d 1 après les notes de Marcel MEYSSONNIER. 
vu Le ! Directeur E.F.S J.C FRANCHON. 




